
L e feuilleton de l’affaire Gassama
touche à sa fin. Plus d’un mois après
le recours déposé par la Fédération

algérienne de football (Faf) contre l’arbi-
trage du match Algérie-Cameroun, le ver-
dict de la Fifa est tombé. 
Le 29 mars dernier à Blida, les Verts
d’Algérie avaient été battus (1-2) par les
Lions indomptables du Cameroun en bar-
rage retour du Mondial 2022. 
L’équipe nationale ne verra pas le Qatar.
Dès la fin du match, les supporters algé-
riens ont dénoncé l’arbitrage du Gambien
Bakary Gassama, coupables à leurs yeux
d’erreurs qui ont faussé le résultat de la
rencontre. 
Deux jours après, le jeudi 31 mars, le pré-
sident de la Fédération algérienne de foot-
ball (Faf), Amara-Charaf-Eddine annon-

çait le dépôt d’un recours contre l’arbi-
trage de ce match auprès de la Fifa. 
Pour l’instance fédérale algérienne,
Bakary Gassama par ses erreurs, a
"faussé" le résultat de la rencontre. Elle
avait qualifié l’arbitrage du match
Algérie-Cameroun de "scandaleux". 
Depuis, les supporters algériens ont mené
une campagne soutenue et parfois viru-
lente sur les réseaux sociaux dans le but
d’obtenir gain de cause et faire rejouer le
match. Deux rassemblements de protesta-
tion ont même été organisés par des
Algériens devant le siège de la Fifa à
Zurich. 
La polémique sur l’affaire Gassama a pris
de graves proportions suite aux déclara-
tions de Djamel Belmadi sur sa rencontre
avec l’arbitre gambien à l’aéroport
d’Alger, où il a croisé dans le salon d’hon-
neur le lendemain du match, en train de
prendre tranquillement un café avec un
millefeuille. Un journal camerounais est
allé jusqu’à qualifier Belmadi de "terro-
riste", avant de présenter ses excuses. 
Plus d’un mois après l’éclatement de cette
affaire qui a terminé davantage l’image de

l’arbitrage et du football africains, la Faf a
publié tard dans la nuit de vendredi à
samedi la réponse de la Fifa. L’instance
fédérale du football algérien a indiqué
avoir reçu cette réponse ce vendredi 6
mai. "Nous regrettons que, selon votre
appréciation, les décisions des arbitres
aient pu influer négativement sur le cours
de la rencontre", a écrit d’emblée la Fifa à
la Faf.
L’instance du football mondial a ajouté : «
Nous avons pris bonne note des éléments
de votre courrier et nous pouvons d’ores
et déjà vous garantir que l’ensemble des
incidents survenus pendant le match ont
été examinés avec soin par les deux arbi-
tres "vidéo, conformément aux lois du jeu
et au protocole d’assistance vidéo à l’ar-
bitrage". Comprendre que les arbitres du
VAR ont accompli leur tâche normale-
ment. En clair, le match Algérie-
Cameroun ne sera pas rejoué. 
Après cette réponse, la Fédération algé-
rienne de football n’a pas dit si elle comp-
tait saisir le Tribunal arbitral du sport
(TAS), comme elle a menacé de le faire en
cas de rejet de son recours par la Fifa.

La saison estivale approche à grands pas
et les Algériens guettent déjà les bons
plans pour préparer leurs vacances a
l’étranger ou rentrer au pays. La compa-
gnie aérienne Volotea avait repéré cette
occasion et proposé une promotion qui a
été de courte durée.  La compagnie espa-
gnole avait proposé des vols France-
Algérie à des prix plus qu’attrayants. En
effet, pour aller à Alger depuis Bordeaux
il ne fallait débourser que 43 euros, et
pour se diriger vers Oran ou Constantine
depuis Marseille les billets étaient affi-
chés à 39 euros pour les allers simples. 
Malheureusement, cette offre a été limitée
dans le temps, et après écoulement des
billets les tarifs sont repartis à la hausse

pour atteindre des tarifs toujours aussi
excessifs pour des vols en mai ou en juin.
Le prix le plus bas est affiché à 253 euros
pour aller en Algérie et peut atteindre les
700 euros comme le vol Bordeaux – Alger
affiché à 716 euros le 9 mai 2022. En ce
qui concerne les deux autres villes opérant
vers l’Algérie avec cette compagnie, les
tarifs restent tout aussi élevés. Par exem-
ple, le vol le moins cher disponible depuis
Marseille vers Oran est de 352 euros
contre des billets entre 172 et 609 euros
pour un vol Marseille – Oran. 
En plus du manque de disponibilité des
vols, la compagnie française Air France
propose elle aussi des billets à des tarifs
assez onéreux tout le long du mois de mai.

En effet, pour un vol Paris – Alger, il faut
compter au moins 603 euros pour un aller-
retour sans bagage et 643 euros avec
bagage.  En ce qui concerne Transavia ou
ASL Airlines, considérées comme plus
accessibles en termes de tarifs car « low
cost », la situation n’est pas plus avanta-
geuse pour les voyageurs. En effet,
Transavia affiche des billets aller-retour
entre Paris et Alger à partir de 314 euros
alors que la compagnie ASL Airlines les
affiche à 356 euros en moins. 
Pour visiter l’Algérie, la diaspora se trou-
vant en France devra donc débourser dans
tous les cas des sommes assez élevées au
vu des tarifs affichés par les diverses com-
pagnies aériennes.
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À LA FAF

VOLS FRANCE – ALGÉRIE

LES PRIX DES BILLETS 
EN HAUSSE AU MOIS DE MAI

ORAN
147 exposants

attendus 
au Simem

147 exposants prendront part à la 24e
édition du Salon international du mobi-
lier hospitalier et de l’équipement médi-
cal (Simem), qui se tiendra au Centre des
conventions d’Oran (CCO) du 11 au 14
mai en cours. 
Le salon devra regrouper 147 exposants
qui présenteront les équipements et les
produits de 442 firmes de 27 pays, a
indiqué la directrice de l’agence organi-
satrice "Eventia", Yasmine Chaouche,
lors d’une conférence de presse dédiée à
la présentation de cette nouvelle édition. 
Contrairement à la précédente édition
qui n’a pas enregistré la participation
d’exposants étrangers à cause la pandé-
mie Covid-19, cette édition verra la par-
ticipation de 27 pays étrangers dont la
France, la Turquie, l’Inde et la Chine. 
Il s’agit d’un salon qui regroupe des
exposants qui proposent les nouveautés
en matière d'imagerie médicale, d'équi-
pements et produits de laboratoire,
d'équipements et de produits de dentiste-
rie, de dispositifs médicaux variés, d'or-
thopédie, de mobilier hospitalier, d'hy-
giène sanitaire, ainsi que des logiciels
spécialisés et divers services dédiés à la
santé.  "L'encouragement de la produc-
tion nationale constitue toujours un
objectif majeur pour le salon", souligne-
t-on dans la fiche de présentation de
l’évènement, ajoutant que "le visiteur
pourra apprécier l'évolution qualitative
des équipements et des produits de la
jeune industrie médicale algérienne et
s'en inspirer pour son éventuel projet
d'investissement dans un des multiples
créneaux à très forte valeur ajoutée". 
Un riche programme scientifique est
programmé en marge du salon, avec pas
moins de 50 communications orales et
38 communications affichées, ainsi que
4 ateliers de formation dans l'imagerie
médicale. 
Le Simem vise, selon ses organisateurs,
à présenter une large variété de produits
et d’équipements médicaux, en prove-
nance de multiples pays, faire connaître
la production nationale et encourager les
investissements dans ce créneau.

M’SILA
Des sachets 

de lait jetés dans 
la nature

La tension sur le lait en sachet est tou-
jours persistante, et les tentatives de
résorber la crise qui touche la disponibi-
lité de ce produit de large consommation
se sont avérées vaines. 
Les files d’attente devant les points de
vente se font toujours aussi denses, cela
au moment où les interrogations sur la
persistance de cette crise ne trouvent pas
de réponses.  Dans ce contexte, des
dizaines de sachets de lait pasteurisé se
sont retrouvés dans la nature. 
Ainsi, l’Association de protection du
consommateur (Apoce) s’est fait l’écho
d’une vidéo tournée à Sidi-Aïssa, dans la
wilaya de M’sila, où l’on voit des quan-
tités importantes de lait en sachets jetées
aux abords d’une route. 
"Voilà ce que devient le sachet de lait sur
lequel vous vous battez", dit un homme
qui montre l’étendue du gâchis avec des
dizaines de sachets jetés sur un terrain
vague. L’homme montre que le lait est
frais et dénonce le comportement des
commerçants. 

FEMMES ENTREPRENEURES 
AUX ÉMIRATS

PLUIES MEURTRIÈRES

DEUX
ALGÉRIENNES

DANS LE TOP 30

DEUX MORTS 
À TIARET ET 

À TIZI-OUZOU
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réseaux d’aide à
l’émigration

clandestine déman-
telés à Oran.

2 3 5
morts dans deux
accidents de la
route durant la

journée de l’Aïd.

stations de dessale-
ment d'eau de mer
réalisées à l’échelle

nationale.

D

i

x

i

t

"Nous attendons beaucoup de la presse nationale,
notamment en cette conjoncture où l'Algérie est la
cible de nombreuses attaques cybernétiques par des
pays qui mobilisent des fonds colossaux pour s'en

prendre au pays." 

MOHAMED BOUSLIMANI

Accostage d’un navire de gros tonnage
au nouveau quai de Bethioua

Le laboratoire de chimie et sciences de l’environnement de
l’université Tahri-Mohamed de Béchar a obtenu un brevet
d’invention de charbon actif à partir de noyaux de dattes
auprès de l’Institut national algérien de la propriété industrielle
(Inapi). Ce brevet porte sur la mise au point, par des chercheurs
du laboratoire, d’un nouveau charbon actif à partir de noyaux
de dattes, cela grâce à une activation à la vapeur d’eau sans uti-
lisation de produits chimiques. Ce genre de charbon, qui a une
porosité très développée qui lui attribue des valeurs certaines
pour une utilisation dans beaucoup de domaines, est supérieur
aux autres charbons actifs commercialisés et peut être utilisé
pour améliorer la qualité des eaux en général et des eaux des-
tinées à la préparation de lait et de boissons rafraîchissantes, de
même que pour la purification et le stockage des gaz.
L’obtention de ce brevet auprès de l’Inapi témoigne des efforts
et de l’ingéniosité des équipes de recherches scientifiques du
laboratoire précité, qui poursuivent actuellement d’autres
recherches sur plusieurs innovations et produits.  

Le nouveau quai de Bethioua, relevant du port d’Arzew, a
connu l’accostage jeudi dernier d’un navire minéralier de gros
tonnage. Il s’agit du deuxième accostage d’un navire de gros
tonnage depuis l’entrée en fonction de ce quai, mis en service
en juin 2021 et destiné à recevoir des navires minéraliers hors
hydrocarbures, a expliqué à l’APS le directeur de l'EPA,
Kaïdari Bensalem, estimant que la réalisation de cette infra-
structure est d’un grand apport pour toute la région Ouest et
Sud-Ouest, notamment avec la perspective de l’exploitation
du gisement de Ghar-Djebilat, à Tindouf. Le quai minéralier
de Bethioua servira de point d’exportation du minerai de fer
de Ghar-Djebilat. Concernant l’accostage de ce deuxième
navire en provenance du Canada, le directeur de l’EPA a fait
savoir qu’il s’agit d’un gros porteur minéralier de 295 mètres
de long et de 45 m de large et d’une capacité de 165.000
tonnes. L’opération de déchargement a débuté en fin de jour-
née de jeudi et se poursuivra jusqu’à dimanche. Le quai miné-
ralier de Bethioua est censé générer, dans l'immédiat, un tra-
fic de 6 millions de tonnes par an à l’import. 

Au moins 4.732 oiseaux aquatiques migrateurs représentant
44 espèces ont été observés depuis le début de l’année en

cours au niveau des zones humides et plans d’eau de la
région du Tassili. La plupart de ces oiseaux migrateurs ont
été observés au niveau des exutoires des stations d’épuration
de Djanet et Illizi, ainsi que des zones humides telles que
Ikenouine, Ifertine, Ifni, Tamadjert, Imehrou et Oued-
Djerrat. Les espèces avifaunes aquatiques et migratrices éli-
sent domicile dans la région pour nidifier en période hiver-
nale, avant de poursuivre leur migration vers le sud du
continent. La région du Tassili constitue, grâce à sa riche
biodiversité, une zone de prédilection pour diverses espèces
d’oiseaux migrateurs, mais aussi pour des espèces séden-
taires. Les services de la conservation des forêts s’attèlent
pour cela à valoriser et préserver la biodiversité de la région,
notamment les espèces avifaunes rares et protégées. Ces
actions interviennent à travers l’intensification de la surveil-
lance des zones humides et des plans d’eau fréquentés par
les volatiles et autres animaux sauvages.

4.732 oiseaux migrateurs observés dans la région
du Tassili en 2022

Brevet d’invention d’un charbon actif
à base de noyaux de dattes Un enfant 

de 4 ans pique 
la voiture de sa
mère pour aller
se... promener

La police d’Utrecht, aux
Pays-Bas,  a pris en

charge un enfant de 4
ans qui avait décidé de
partir en balade… au

volant de la voiture de sa
mère. 

Les forces de l’ordre ont
été alertées par des pas-
sants qui avaient aperçu
un petit garçon, errant
seul dans les rues, en

pyjama et pieds nus. Les
policiers ont également
constaté qu’un véhicule

avait été abandonné
après avoir heurté deux

autres voitures. 
L’escapade du jeune

pilote s’est terminée heu-
reusement sans trop de
dommages. Les parents

ont été sermonnés et
invités à mieux cacher
leurs clés de voiture.  

Être payé pour
tester un club

de... vacances !
Etre payé pour passer
une semaine dans un
club de vacances, ça

vous tente ? C’est ce que
propose Belambra cet
été. Le célèbre groupe
promet des - CDD de
rêve - pour tester ses

clubs phares fraîchement
rénovés. 

La société a en effet
investi plus de 30 mil-

lions d’euros cette année
pour moderniser ses
sites. Chacun de ses

clubs accueillera deux
candidats. Ces derniers
pourront même venir
accompagné de trois

proches. 
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LA VÉRITÉ SI JE
MENS !

Les affaires ne vont pas bien pour Eddie et

Yvan, complices du Sentier. Menacés par la fail-

lite, ils décident de se recycler en vendant leurs

vêtements dans la grande distribution. D'abord

fort mal reçus, ils tombent bientôt sous la coupe

de Vierhouten, le responsable des achats de la

chaîne d'hypermarchés Eurodiscount, qui pro-

fite de la situation pour les exploiter. Pendant ce

temps, leur ami Patrick se désespère en voyant

son cousin Serge s'enliser dans la médiocrité

de son emploi de coursier.

21h00
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L'HÉRITIER

Magnat de la presse et de l'industrie, Hugo

Cordell perd la vie dans l'explosion de son jet

privé. Bart, son fils et unique héritier, quitte alors

New York, pour venir assister à son enterre-

ment. Il est attendu à sa descente d'avion par

les membres dirigeants du journal, dont il est

devenu le patron, et une équipe de télévision

qui prépare une émission sur lui. Très vite, Bart

prend la situation en main. Il dirige son premier

conseil restreint dans le train qui le conduit à

Lyon, où l'attend le conseil d'administration. 

21h00

DOULEUR ET GLOIRE

Salvador Mallo, un réalisateur tourmenté, est

confronté aux souvenirs de sa jeunesse à la

suite d'une série de retrouvailles, avec des

anciens amants, des acteurs avec lesquels il a

travaillé. De ses premiers amours à la difficulté

de créer, il se retrouvera submergé par les frag-

ments de son existence...

21h00

MANON

Dans la cour d'une auberge à Amiens. Des

hommes et des comédiennes festoient. Des

voyageurs descendent de la malle-poste.

Parmi eux, Lescaut, chargé d'accompagner

sa jeune cousine Manon au couvent. Arrive

le chevalier Des Grieux, qui tombe immédia-

tement amoureux de Manon. Tous deux

s'enfuient à Paris, où ils vont s'installer. Des

Grieux envoie une lettre à son père, lui

demandant l'autorisation d'épouser Manon,

sans savoir que celui-ci a décidé de le faire

enlever le soir même, réprouvant la vie qu'il

mène...

21h00

ZONE INTERDITE

Après deux ans d'absence, c'est le retour de la

Foire de Paris. 1250 exposants investissent la

porte de Versailles. L'édition 2022 est largement

dédiée à la maison. Entre envie de bien-être ou

besoin de s'organiser pour le télétravail, les

Français souhaitent un intérieur plus confortable.

21h00

DOCTOR STRANGE

Brillant neurochirurgien, avide d'argent et peu

soucieux de déontologie médicale, Stephen

Strange a été victime d'un accident de la route.

Ses deux mains sont tellement abîmées qu'il ne

peut plus exercer son métier. Alors qu'il a tenté

toutes les opérations pour retrouver sa dexté-

rité, c'est un homme fini. Il se rend dans

l'Himalaya à la rencontre d'un guérisseur sur-

nommé l'Ancien. C'est en fait un maître des

sciences occultes, qui l'initie aux arts mys-

tiques. Transformé et regrettant ses erreurs

passées, il décide de lutter contre les forces du

mal. Il apprend ainsi à se déplacer dans diffé-

rentes dimensions et à manipuler le temps...

21h00

DE GAULLE

En 1940, le général De Gaulle milite pour la

poursuite de la guerre depuis l’empire tandis

que le Maréchal Pétain intrigue pour signer la

paix avec Hitler et abattre la république. A

Londres, Charles de Gaulle lance l’appel du 18

juin, l’acte fondateur de la résistance.

21h00

VIENNA BLOOD 

Vienne, 1907. Le docteur Max Liebermann,

jeune psychanalyste, a ouvert un cabinet en

ville, mais les préjugés contre cette nouvelle

branche de la médecine restent tenaces. Son

ami, l'inspecteur Oskar Rheinhardt, n'hésite

pourtant pas à faire de nouveau appel à lui pour

plonger dans la psychologie des meurtriers et

de leurs victimes afin de résoudre des crimes

particulièrement mystérieux. Episode 1 Une

Comtesse hongroise venue soigner sa mélan-

colie à Vienne est retrouvée noyée dans sa bai-

gnoire. Tous les regards se tournent alors vers

le Dr Liebermann, son psychanalyste.

21h00
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JM-ORAN 2022 

La 19e édition sera une réussite
pour Oran et pour l’Algérie

Le deuxième vice-président
du Comité international des
jeux méditerranéens (CIJM),
Bernard Amsalem, s’est
félicité, vendredi, de
l’excellence du travail
accompli par la comité
d’organisation de la 19e édition
des JM, prévue dans
quelques semaines,
soulignant que cet événement
"sera une réussite pour Oran
et l’Algérie toute entière".

"N ous sommes plus optimistes
que par le passé. Les
choses ont évolué dans le

sens positif ces dernières semaines.
Nous estimons que cette 19ème édi-
tion se déroulera dans de bonnes
conditions et sera une réussite pour
Oran et l’Algérie toute entière", a
déclaré Bernard Amsalam, lors d’une
conférence conjointe à l’issue des ren-
contres de coordination entre le cIJM
et le cOJM, ces derniers jours à Oran.
Dans ce sens, le vice-président du
cIJM a relevé que toutes les infra-
structures réalisées ou réhabilitées
sont prêtes à abriter les différentes
épreuves et qu’il ne reste que quelques
équipements restants à installer dans
les prochains jours. Il a également
signalé que "les athlètes seront
accueillis dans les meilleures condi-
tions au village olympique et seront
entre 4.000 et 4.500 sportifs selon les
estimations des comités olympiques
nationaux".
Par ailleurs, M. Assalam s’est félicité
des facilités accorder par l’Algérie au
sujet des visas, signalant que les
"sportifs et leurs accompagnateurs
recevront, à leur arrivée aux aéro-
ports d’Alger et d’Oran, leurs cartes
d’accréditation qui fera foi de visa".
Le 2e vice-président du cIJM a égale-
ment relevé "une nette amélioration

du site web ce qui a permis d’apporter
toutes les informations requises aux
comités olympiques méditerranéens
des pays participants à l’édition
d’Oran". concernant les cérémonies
d’ouverture et de clôture de cette
messe méditerranéenne, Bernard
Amsalem a précisé que les proposi-
tions ont été validées. "Salim Dada a
accompli un travail de professionnel.
Le spectacle sera formidable", a-t-il
estimé, tout en signalant qu’un pro-
gramme culturel et artistique sera pro-
posé par des artistes algériens tout le
long de cette édition et reflètera la cul-
ture algérienne dans tous ses aspects
et dimensions.
Le même responsable a signalé que
pour certaines disciplines sportives,
les résultats de l’édition d’Oran seront
qualificatifs aux futurs championnats
du monde et jeux olympiques.
De son côté, le commissaire des JM-
Oran 2022, Mohamed-Aziz Derouaz,
a relevé la satisfaction du cIJM au
sujet des préparatifs de cette édition
"ce qui constitue pour nous un soutien
moral", a-t-il déclaré, annonçant que

la dernière visite des membres du
cIJM est programmé du 28 au 31 mai
prochain.
concernant les "Test-Events", le
même responsable a fait état du dérou-
lement de la rencontre officielle oppo-
sant l’EN de football à celle de
l’Ouganda au nouveau stade olym-
pique d’Oran. Il a également signalé
l’organisation d’un tournoi de football
féminin par la Faf auquel prendront
part l’Algérie, l’Italie, la Tunisie et la
Turquie. Mohamed Aziz Derouaz a
évoqué l’annulation de la coupe
d’Afrique de handball, prévue parral-
lèlement aux JM 2022.
"L’intervention du CIJM a été fort
auprès de la FIHB et de la CAHB
pour reporter ce championnat", a-t-il
souligné. La commission de coordina-
tion relevant du cIJM a entamé, mer-
credi, une visite de travail à Oran pour
examiner les dernières préparatifs de
cette 19e édition des JM, prévue du 25
juin au 6 juillet prochain. Des réu-
nions avec les douze commissions
relevant du cOJM ont été tenues à
cette occasion.

SPORT SCOLAIRE

Une commission mixte
pour la relance 

Le ministre de l'éducation nationale,
Abdelhakim Belabed, a révélé, mer-
credi, "la création d'une commission
mixte en coordination avec le minis-
tère de la Jeunesse et des Sports, char-
gée de "la relance du sport scolaire
notamment au cycle primaire".
Le ministère de l'éducation "s'attèle à
concrétiser le projet de relance du
sport scolaire en vue de promouvoir
l'éducation physique et sportive en
milieu scolaire notamment au cycle
primaire", a affirmé M. Belabed, lors
d'une réunion tenu au siège de son
département avec le ministre de la

Jeunesse et des Sports, Abderezzak
Sebgag. "La commission interministé-
rielle qui sera installée dimanche pro-
chain se chargera de la réalisation de
ce projet stratégique qui permettra
surtout de dénicher les talents sportifs
à un âge précoce pour les mettre au
service du sport scolaire et d'élite", a
précisé M. Belabed. Il a rappelé, à ce
propos, que ce dossier fait partie des
engagements du président de la
République, Abdelmadjid Tebboune,
du plan d'action du gouvernement
ainsi que des feuilles de routes des
deux départements ministériels. Le

concept en question "sera adopté
aussi" au cycle secondaire à travers le
lycée sportif dans l'objectif de mettre
en place un système sportif en milieu
scolaire avec l'accompagnement du
ministère de la Jeunesse et des Sports.
Pour sa part, Sebgag a assuré que son
département s'emploie à la concrétisa-
tion de ce programme en application
des engagements du chef de l'état
visant "la relance du sport scolaire",
assurant que le projet arrive "à sa der-
nière étape et qu'il devrait entrer en
vigueur dès la prochaine année sco-
laire".

JUDO
Partenariat entre la

Fédération algérienne
et son homologue

française 

La Fédération algérienne de
judo (FAJ) a annoncé vendredi
la signature d'une convention
de partenariat avec son homo-
logue française portant essen-
tiellement sur la formation de
nouveaux techniciens ainsi que
la préparation des équipes
nationales.
"Cette convention de partena-
riat a été signée jeudi, par les
présidents des deux instances,
à savoir: Yacine Silini, côté
algérien et Stéphane Nomis,
côté français. Elle sera en
vigueur jusqu'à la fin de l'ac-
tuel mandat olympique, soit
jusqu'en 2024", a indiqué la
FAJ dans un bref communiqué,
diffusé sur son site officiel.
concernant les techniciens, la
convention porte essentielle-
ment sur la formation de nou-
veaux entraîneurs, mais aussi
"des préparateurs physiques",
alors que chez les athlètes, "la
formation concernera beau-
coup plus la formule kata", a-t-
on encore précisé de même
source. Pendant leur réunion,
qui a duré plus de trois heures,
Silini et Nomis ont évoqué
d'autres aspects de collabora-
tion, notamment, "des stages
bloqués et des échanges" entre
les deux fédérations.
Quoique, bien avant la signa-
ture de cette convention, la
sélection algérienne seniors
(messieurs et dames) avait déjà
bénéficié d'un stage de prépara-
tion en France, et qui est tou-
jours en cours à Paris.
ce stage en commun avec son
homologue française qui se
poursuivra jusqu'au 15 mai,
s'inscrit en prévision des
importantes échéances interna-
tionales à venir, dont les
championnats d'Afrique (26-
29 mai à Oran) et les Jeux
méditerranéens (25 juin-69
juillet-2022), également dans la
même ville.
Le staff technique de la sélec-
tion masculine est conduit par
les entraîneurs Ahmed Moussa
et Sofiane Bouyakoub, alors
que l'équipe féminine est diri-
gée par Nabil Benhiziya et
Kahina Saïdi.

SPORTS

Tout porte à croire que les
relations algéro-françaises
sont à l’orée d’une nouvelle
ère. L’on s’achemine de go
vers une nouvelle phase dans
les relations entre les deux
pays. 

PAR KAMEL HAMED

U ne phase qui contraste avec les
périodes de crises et les tumultes
qui ont presque été le lot de ces

relations entre les deux parties comme
cela a été le cas il y a tout juste quelques
mois de cela. En effet, en quelques jours
seulement deux faits majeurs sont venus
étayer ces prévisions optimistes quant à
l’avenir des relations entre Alger et Paris :
le message de félicitations adressé par le
président de la République Abdelmadjid
Tebboune a son homologue français,
Emmanuel Macron, après réélection pour
un second mandat ainsi que la dernière
communication téléphonique entre les
deux Présidents. Deux faits qui laissent
clairement présager que les deux pays
semblent résolument décidés à tourner la
page des tensions, des crises et des malen-
tendus. Au vu du contenu tant du message
de félicitations de Tebboune que de la
teneur de la communication téléphonique,
les observateurs sont presque catégo-
riques s’agissant de la volonté des deux
hommes de tourner la page du passé pour
mieux entrevoir celle de l’avenir"… le
Président français a remercié le président
de la République pour son aimable atten-
tion et ses nobles sentiments", a indiqué le
communiqué de la présidence de la Répu-
blique. Macron fait référence au message
de félicitations que lui a adressé le Prési-
dent Tebboune. La communication télé-
phonique, qui a eu lieu jeudi, a permis aux

deux Présidents de "passer en revue les
relations bilatérales et les moyens de les
développer dans nombre de domaines au
mieux des intérêts des deux peuples, ainsi
que des questions régionales et interna-
tionales d'intérêt commun", a ajouté le
communiqué. Selon le communiqué de
l’Elysée les deux Présidents ont évoqué
plusieurs dossiers internationaux, notam-
ment la situation au Mali et la guerre en
Ukraine et ont "réaffirmé leur volonté de
poursuivre la dynamique positive dans la
relation bilatérale entre la France et
l’Algérie". Une "dynamique positive" qui
s’est curieusement enclenchée suite à la
grave crise survenue dans les relations
entre les deux pays l’automne dernier
lorsque les propos malveillants du Prési-
dent français sur l’Algérie, son histoire et
son système politique ont irrité au plus
haut point Alger qui a été amené, en guise
de réaction, rappelé son ambassadeur
accrédité en France pour "consultations".
Le diplomate algérien n’a rejoint son
poste que trois  mois après et ce ; suite  au
changement de ton de Paris opéré par la

France répondant ainsi favorablement aux
vœux souhaités par Alger pour normaliser
les relations. Et depuis cette crise les res-
ponsables des deux pays prennent soin
d’éviter les propos qui pourraient fâcher
les uns et les autres leur substituant les
déclarations  sur les bonnes relations entre
les deux parties et leurs intentions d’aller
de l’avant pour les densifier et les confor-
ter comme jamais auparavant. "Qu’il
s’agisse de mémoire, de relations
humaines, de consultations politiques ou
de projections stratégiques, de coopéra-
tion économique et d’interactions dans
toutes les sphères de travail en commun,
la vision rénovée, pleinement respec-
tueuse des souverainetés et de l’équilibre
des intérêts, que nous partageons, a le
potentiel d’ouvrir à nos deux pays de
vastes horizons d’amitié, de convivialité
harmonieuse et de complémentarité
mutuellement avantageuses", à a indiqué
le Président Tebboune dans son message
de félicitations à Macron. 

K. H.

PAR RAHIMA RAHMOUNI

Sept décrets exécutifs relatifs à la créa-
tion, fonctionnement et statuts des struc-
tures affiliées à la Grande mosquée
d’Alger (Djamâa el-Djazaïr), ont été
publiés dans le dernier numéro du Journal
officiel. 
Il s’agit des décrets exécutifs relatifs à la
création de son conseil scientifique et
fixant son organisation et son fonctionne-
ment, de l’école nationale supérieure des
sciences islamiques (dar el-coran), du
centre de recherche en sciences reli-
gieuses et dialogue des civilisations, de sa
bibliothèque et son statut et d’un musée
de la civilisation islamique en Algérie. 
Il s’agit également du décret exécutif
modifiant le statut de l’agence nationale
de réalisation et de gestion de Djamaâ el-
Djazaïr et du décret exécutif fixant le sta-
tut de l’espace de la mosquée. 
Ainsi, le décret exécutif 22-160 portant
création du conseil scientifique de
Djamaâ El Djazaïr et fixant son organisa-
tion et son fonctionnement, stipule que ce
conseil est chargé notamment de diffuser

"le rayonnement religieux et scientifique
de Djamaâ el-Djazair à l’échelle natio-
nale et internationale et ce, en mettant en
exergue la spécificité religieuse de la
société algérienne".  
Le décret exécutif 22-161 modifiant le
statut de l’agence nationale de réalisation
et de gestion de Djamaâ el-Djazaïr, pré-
cise que son appellation est changée en
"établissement de gestion de Djamaâ el-
Djazaïr". 
Il est chargé notamment d’assurer la
maintenance des infrastructures, équipe-
ments et structures relevant de Djamaâ el-
Djazaïr, ainsi que sa fonctionnalité, son
entretien et la préservation de toutes ses
structures et dépendances. 
Le décret exécutif 22-162 portant créa-
tion de Dar el-coran, stipule que ladite
école est "chargée d’assurer, entre autres,
une formation spécialisée de haut niveau
au profit des diplômés des établissements
de formation et d’enseignement supé-
rieurs et la formation des cadres qualifiés
dans le domaine des sciences humaines et
sociales". 
Par ailleurs, le décret exécutif 22-163

porte sur la création du centre de
recherche en sciences religieuses et dia-
logue des civilisations. ce dernier est
chargé, entre autres, de réaliser les pro-
grammes de la recherche scientifique et
des études relatifs, notamment à la pro-
motion des valeurs de modération et de
juste milieu, au développement des
valeurs de tolérance, à l’instauration du
référent religieux national et de la renais-
sance du patrimoine religieux et à la pro-
motion du dialogue interreligieux. 
Pour ce qui est du décret exécutif 22-164
portant création de la bibliothèque de
Djamaâ el-Djazaïr et fixant son statut, il
indique que celle-ci est "chargée notam-
ment de constituer des groupes de sources
d’informations dans les divers domaines
de la connaissance humaine à l’instar des
sciences islamiques". 
La bibliothèque est chargée aussi de créer
un laboratoire de restauration des manus-
crits, d’établir des relations de coopéra-
tion et d’échanges avec les établissements
culturels et scientifiques similaires à
l’échelle nationale et internationale. 
Le décret exécutif 22-165 du portant

création du musée de la civilisation isla-
mique en Algérie note que ce dernier,
placé sous la tutelle du ministre chargé
des Affaires religieuses et des wakfs,
"illustre la civilisation islamique en
Algérie, notamment les étapes historiques
qui ont forgé le référent religieux natio-
nal, le patrimoine cultuel et culturel et
nos traditions authentiques, l’architec-
ture et les arts islamiques, l’histoire de
l’écriture et la publication du Saint
Coran".  Le musée expose au public,
selon l’article 5, les "fonds historiques
muséographiques conservés, les docu-
ments, les images, les enregistrements, les
films et tout ce qui se rapporte à la civili-
sation islamique et à la pratique reli-
gieuse authentique en Algérie".
Enfin, le décret exécutif 22-166 fixant le
statut de l’espace de Djamaâ el-Djazaïr
indique que ledit espace est un espace
"spirituel et religieux" qui comprend la
salle de prière et ses dépendances et est
placé sous la supervision directe du
ministre des Affaires religieuses et des
wakfs.

R. R.
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RELATIONS ALGÉRO-FRANÇAISES

Tebboune et Macron tracent
la nouvelle voie

GRANDE MOSQUÉE D’ALGER

Sept nouveaux décrets exécutifs parus au JO

DIALOGUE INTERRELIGIEUX  
L'Algérie prend part 

au Forum international  
L'Algérie, représentée par le prési-
dent du Haut-conseil islamique
(HcI), Bouabdallah Ghlamallah,
prendra part au Forum international
sur le dialogue interreligieux, qui
sera organisé mercredi prochain à
Riyadh en Arabie saoudite par la
Ligue islamique mondiale (LIM). 
Le secrétaire général de la Ligue
islamique mondiale a envoyé une
invitation au président du HcI pour
participer aux travaux du forum inti-
tulé "valeurs communes aux reli-
gions", qui se tiendra à Riyadh le 11
mai courant, précise le communi-
qué. 
Le président du HcI aura une inter-
vention à l'occasion pour présenter
"le modèle algérien dans le renfor-
cement de la coopération et l'ensei-
gnement ainsi que les efforts des
oulémas de la Oumma pour plaider
la paix, le rapprochement et l'en-
tente entre les religions", conclut la
source.

CONSEIL DES MINISTRES
Tebboune présidera

aujourd’hui la réunion
Le président de la République,
Abdelmadjid Tebboune, chef
suprême des Forces armées, minis-
tre de la Défense nationale, prési-
dera aujourd’hui dimanche une
"réunion du Conseil des ministres,
consacrée à l’examen de projets de
loi et à des exposés concernant plu-
sieurs secteurs", a indiqué hier un
communiqué de la présidence de la
République. 
Il s’agit notamment du projet de la
nouvelle loi relative à l’investisse-
ment, du projet de loi relative aux
conditions d’exercice des activités
commerciales en sus de deux expo-
sés relatifs au suivi du projet du
gisement de fer de Ghara-Djebilet et
du dossier des nouvelles wilayas.

R. N.  
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La police antiterroriste
marocaine a annoncé avoir
arrêté le 6 mai 2022, avec
l'appui du FBI américain, un
homme soupçonné d'être
enrôlé dans l'organisation
terroriste État islamique.

L a police antiterroriste marocaine
a en effet annoncé avoir arrêté le
6 mai 2022, avec l'appui du FBI

américain, un homme soupçonné
d'être enrôlé dans l'organisation jiha-
diste état islamique en vue de perpé-
trer des "actes terroristes" au Maroc.  
Le membre présumé de l’organisation
état islamique a été appréhendé ven-
dredi 6 mai à Berkane, dans le nord-
est du pays. L'annonce a été faite par
la police antiterroriste. Cette arresta-
tion s'est faite en coordination avec le
FBI. Selon Rabat, l'homme projetait
de commettre des attentats terroristes
sur le sol marocain.  
Cet ingénieur, qui opérait à Berkhane,
gérait, selon le Bureau central d’in-
vestigations judiciaires, "sur une pla-
teforme de communication, un groupe
fermé aux objectifs et projets extré-
mistes, visant à enrôler et à embriga-
der des sympathisants". Cet homme

de 37 ans est soupçonné d’avoir voulu
mener des actes terroristes dans le
pays. À en croire la police antiterro-
riste, il aurait projeté de commettre
des attentats contre des personnalités
marocaines et étrangères sur le sol
marocain. "Les contours de son projet
terroriste ont été dévoilés sur la base
de recherches et d’investigations tech-
niques conjointes avec le FBI, la
police fédérale américaine", indique
le Bureau central d’investigations
judiciaires dans un communiqué
(BCIJ).  Dans ce même communiqué,

le BCIJ souligne "l’importance de la
coopération bilatérale, conjointe et
avancée avec les États-Unis dans le
domaine de la lutte contre le terro-
risme". 
Cette arrestation intervient à quelques
jours d’un rendez-vous important.
Mercredi 11 mai, la coalition interna-
tionale anti-état islamique, co-prési-
dée par le Maroc et les états-Unis,
doit se réunir à Marrakech.  
Selon Rabat, plus de 2.000 cellules
terroristes ont été démantelées en 20
ans dans le pays. 

Guy Marius Sagna, conseiller en
charge des affaires sociales et de la
réinsertion de la ville de Dakar et
Seydina Oumar Touré, conseiller
technique en charge de la sécurité... ce
sont des nominations qui font débat. 
Un maire peut-il recruter comme bon
lui semble ? Non, selon le Président
Macky Sall, qui a rappelé cette
semaine le décret fixant les organi-
grammes-types dans les collectivités
territoriales. C’était lors de la remise
des cahiers de doléances par les syndi-
cats. "Un maire ne peut pas faire ce

qu’il veut dans une république,
affirme le Président Macky Sall. Ce
n'est pas possible et il est soumis à la
loi. S’il ne respecte pas la loi, il est
démis de ses fonctions. Il est révo-
qué." 
Le chef de l’état n’a pas cité explici-
tement Barthélémy Dias, mais d’au-
tres s’en sont chargés : "Les recrute-
ments de Guy Marius Sagna et du
capitaine Touré sont purement poli-
tiques, c’est une provocation", affirme
un membre de la majorité présiden-
tielle. Mais Barthélémy Dias persiste

et signe. Il a répondu jeudi lors d’une
conférence de presse : "Au service de
Dakar, il n’y a pas de camp, il n'y a
que les compétences et les intelli-
gences de ceux qui veulent servir leur
ville. Rien ni personne ne pourra me
détourner de la mission que vous
m'avez confié.
Nous allons interpeller
l’Organisation Internationale du tra-
vail", a averti le maire de Dakar, sur la
"discrimination et le harcèlement",
dont sont victimes, selon lui, ses deux
nouvelles recrues. 

Le chef suprême de l'Afghanistan a
ordonné samedi 7 mai que les
Afghanes portent désormais en public
la burqa, un voile intégral, imposant la
plus sévère restriction à la liberté des
femmes depuis le retour au pouvoir
des talibans en août.
Le décret, signé par Hibatullah
Akhundzada a été rendu public
samedi 7 mai par le gouvernement
taliban devant la presse à Kaboul.

"Les femmes, qui ne sont ni trop
jeunes ni trop vieilles devraient voiler
leur visage quand elles font face à un
homme qui n'est pas membre de leur
famille", pour éviter la provocation,
ajoute ce décret. Si elles n'ont pas
d'importante tâche à effectuer à l'exté-
rieur, il est "mieux pour elles de rester
à la maison". Les talibans avaient éga-
lement imposé le port de la burqa lors
de leur premier passage au pouvoir

entre 1996 et 2001, marqué par une
forte répression des droits des
femmes, conformément à leur inter-
prétation ultra-rigoriste de la charia, la
loi islamique. Après avoir pris le pou-
voir à la mi-août, en mettant fin à
vingt années d'occupation par les
états-Unis et leurs alliés, qui les en
avaient chassés en 2001, les talibans
avaient promis de se montrer cette
fois-ci plus souples. Mais ils ont rapi-

dement renié leurs promesses, érodant
à nouveau progressivement les droits
et balayant 20 années de liberté
conquise par les femmes. Celles-ci
sont désormais largement exclues des
emplois publics et sont interdites de
voyager seules.  En mars, les talibans
ont fait refermer les lycées et collèges
pour filles, quelques heures à peine
après leur réouverture.

Agences

MAROC

Un membre présumé de 
l'EI arrêté en coordination

avec le FBI

SÉNÉGAL

Tensions entre le nouveau maire de Dakar
et la présidence

AFGHANISTAN

Les femmes sommées de porter la burqa en public

ROYAUME-UNI
Boris Johnson

sort affaibli des
élections locales  
Les travaillistes britanniques ont
de quoi se réjouir : ils viennent de
décrocher des victoires très sym-
boliques aux élections locales.
Dans leur escarcelle, à Londres,
les conseils de Westminster aux
mains des conservateurs depuis
leur création en 1964. Si elle ren-
force son emprise dans la capi-
tale, l'opposition britannique
obtient des gains plus limités en
dehors de Londres. 
Les conservateurs eux, sont en
net recul mais les scandales n'ont
pas donné lieu à l'effondrement
tant redouté. 
"C'est la mi-mandat et ce sont
certainement des résultats miti-
gés. Nous avons eu une nuit diffi-
cile dans certaines parties du
pays, mais d'un autre côté, dans
d'autres parties du pays, vous
voyez toujours des conservateurs
aller de l'avant et faire des gains
assez remarquables dans des
endroits qui n'ont pas voté
conservateur depuis longtemps
ou même jamais" souligne le
Premier ministre Boris Johnson. 
Pour la première fois depuis les
révélations des fêtes à la rési-
dence du Premier ministre pen-
dant les confinements, les élec-
teurs avaient le pouvoir de sanc-
tionner le gouvernement. Au pou-
voir depuis 12 ans, les conserva-
teurs paient leur immobilisme
face à l'envolée des prix.  
Si la popularité de Boris Johnson,
57 ans dont bientôt trois à
Downing Street, s'est effondrée
ces derniers mois, il a pour l'ins-
tant traversé la tempête, mettant
en avant son rôle moteur dans le
soutien occidental à l'Ukraine, et
se dit déterminé à rester au pou-
voir et mener la bataille des légis-
latives en 2024. 
Malgré la "mauvaise perfor-
mance" électorale des Tories, le
politologue Simon Usherwood,
de l'Open University, estime que
le Premier ministre n'est pas
menacé dans l'immédiat. "Ce
n'est un signal assez fort pour
convaincre de nombreux députés
qu'il est temps de se débarrasser
de Johnson", explique-t-il à
l'AFP.

Agences
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"Le peuple était partout, à
tel point qu’il devenait
invisible, mêlé aux arbres,
à la poussière, et son
seul mugissement flottait
jusqu’à moi ; pour la
première fois, je me
rendais compte que le
peuple peut faire peur".
PAR KAHINA HAMMOUDI

C es phrases sont reprises du magni-
fique roman Nedjma de Kateb
Yacine. Un roman, d’une grande

fébrilité et d’un immense apport histo-
rique, qu’il avait écrit dans les locaux du
célèbre journal Alger Républicain. Le
grand poète-dramaturge a été parmi les
grands témoins qui ont su laisser une
image indélébile de l’atrocité du colonia-
lisme. 
La grande Histoire de l’Algérie est celle
des hommes et des femmes, mais elle est
également celle des dates qui marque-
ront à jamais un grand tournant dans
notre pays. 77 ans après les évènements
de 8 Mai 1945, le peuple algérien, mal-
gré les générations passées, se souvient
encore de cette date. Comme si cela
s’était produit hier, le 8 Mai 1945 est
sans aucun doute l’une des révoltes
populaires qui a marqué à jamais les

esprits. 
Avec ces évènements, le peuple algérien
a découvert qu’il avait en lui une force
incommensurable et il a pris conscience
que la solidarité populaire peut faire plier
n’importe quel joug, colonial soit-il, ou
dictature. Pour preuve, dans la même
œuvre de Kateb Yacine, l’auteur écrit 
: "Et la foule se mit à mugir : attendre
quoi ! Le village est à nous, vous les
riches, vous couchez dans les lits des
Français. Et vous vous servez dans leurs
docks. Nous, on a un boisseau d’orge et
nos bêtes mangent tout. Nos frères de
Sétif se sont levés." En ce jour commé-
moratif, les souvenirs remontent à la sur-
face. De douloureux souvenirs qui
reviennent en mémoire. Tandis que le
monde entier fêtait dans l’allégresse la
défaite de l’Allemagne, les populations
algériennes vivaient une répression
féroce et sanguinaire de la soldatesque
coloniale, appuyée dans sa triste besogne
par les colons qui n’ont pas fait dans le
détail dans l’horreur.  
En ce jour du 8 Mai 1945, c’est jour de
marché à Sétif. Un marché bariolé
comme tout marché "indigène" où se
pressaient des centaines de personnes
des bourgades et hameaux environnants.
Une journée ensoleillée et particulière.
Un évènement bien particulier devait se
dérouler ce jour-là. Quelques jours aupa-
ravant, le Parti du peuple algérien (PPA)
et les Amis du manifeste et de la liberté
(AML), créé par Ferhat Abbas en mars
1944, avaient lancé un appel à une mani-
festation pacifique qui devait coïncider

avec la victoire des Alliés sur
l’Allemagne nazie. Il s’agissait d’organi-
ser une marche entre la mosquée de la
gare et le Monument aux morts pour y
déposer une gerbe de fleurs à la mémoire
des Algériens conscrits de force et qui
moururent durant la Seconde Guerre
mondiale sous l’uniforme de l’armée
française. Mais pour la population séti-
fienne, la procession devait être mise à
profit pour lancer un cri de liberté, pour
demander à la France de tenir sa pro-
messe, consignée dans l’additif au
Manifeste du peuple algérien approuvé
par le gouverneur général, Marcel
Peyrouton, prévoyant la création d’un
état algérien à la fin de la guerre et la
participation immédiate des représen-
tants musulmans au gouvernement de
l’Algérie. Il est tôt, en ce 8 Mai 1945. À
Sétif, la manifestation autorisée com-
mence à envahir les rues dès 8 h. 
Plus de 10.000 personnes, chantant
l’hymne nationaliste Min Djibalina défi-
lent avec des drapeaux des pays alliés
vainqueurs et des pancartes "Libérez
Messali", "Nous voulons être vos égaux"
ou "À bas le colonialisme". Ce fut
comme un appel à l’insurrection puisque
des dizaines, bientôt des centaines "d’in-
digènes" qui n’étaient là que parce que
c’était jour de marché rejoignent la
foule, faisant grossir le cortège qui com-
prendra, à l’amorce du boulevard
Georges-Clémenceau, entre 20.000 et
25.000 personnes, rapporte un témoin. À
8 h 45 surgissent des pancartes "Vive
l’Algérie libre et indépendante" et en tête

de la manifestation Aïssa Chéraga, chef
d’une patrouille de scouts musulmans,
arbore le drapeau algérien. Tout dérape
alors : devant le Café de France, le com-
missaire Olivieri tente de s’emparer du
drapeau, mais est jeté à terre. Des
Européens en marge de la manifestation,
assistant à la scène, se précipitent dans la
foule. Un jeune homme, Bouzid Saâl,
s’empare du drapeau algérien mais est
abattu par un policier. Un tir de révolver
qui allait donner le signal à une répres-
sion aussi sauvage qu’aveugle qui fera,
durant plusieurs jours, des dizaines de
milliers de morts, à Sétif, mais égale-
ment dans les localités et les dechras voi-
sines, à El-Eulma, à Aïn el-Kebira, à El-
Ouricia, puis à Kherrata et jusqu’à
Guelma. Ce coup de révolver était l’œu-
vre du commissaire Lucien Olivieri. La
balle atteindra mortellement Bouzid
Saâl, alors âgé de 22 ans, qui refusait
obstinément de baisser son étendard. Un
coup de feu aux grandes conséquences
car il signa le début de la répression,
donnant libre cours aux enfumages, aux
tueries aveugles et au basculement
d’Algériens vivants dans le vide, du haut
de la route longeant les gorges de
Kherrata. Même scénario à Guelma.
Selon des témoignages, la répression,
menée par l’armée et la milice
de Guelma, a été d’une incroyable vio-
lence : exécutions sommaires, massacres
de civils, bombardements de mechtas.
La mémoire algérienne, elle, retiendra le
chiffre de 45.000 morts.

K. H.

PAR CHAHINE ASTOUATI

En plein centre de la commune d’Oued-
Cheham, située à l’extrême est de
Guelma, sur les frontières administra-
tives avec la wilaya de Souk-Ahras, se
dresse une stèle commémorative des
massacres du 8 Mai 1945 pour rappeler,
77 ans après, les exactions perpétrées
contre les habitants de la région et qui
constituent un autre épisode noir du
registre macabre des crimes odieux com-
mis par le colonialisme français. 
Pour Salah Laâbidi Boumaâza, né en
1930 à mechta el-Messen, distance de 4
kilomètres de cette commune, ce monu-
ment évoque l'horreur et rappelle qu’à
cet endroit, furent exécutés et incendiés
le lundi 14 mai 1945 Bouteraâ Touhami,
El Hadi, Sassi et Azzaïzia Saddek, El-
Ayfa Khemassi, Metabtab Rahim et
Arbaoui Hocine. 
Aujourd’hui nonagénaire, Salah qui
avait 15 ans à l’époque, se souvient avec
précision de ces évènements qui avaient
débuté au douar Legroura, appelé actuel-
lement El-Messen, et l’arrivée depuis le
marché hebdomadaire de Hammam
n’Baïl (qui se tient les jeudis) des nou-
velles du soulèvement populaire de
Guelma et ses environs, le 8 Mai 1945. 
Selon son témoignage, tous les noms ins-
crits sur cette stèle commémorative sont
des jeunes de ce douar qui s’étaient ren-
dus à pied vers Oued- Cheham en scan-
dant des slogans en faveur de l’indépen-

dance avant de s'arrêter à la ferme du
colon François de Gaule qui avait pris la
fuite pour alerter les européens d’Oued-
Cheham, lesquels avaient aussitôt sorti
leurs armes pour éliminer tous les habi-
tants qu’ils rencontraient. 
Durant les jours qui ont suivi, soldats,
gendarmes, propriétaires terriens et
européens ont commis les pires exac-
tions contre les hommes, les femmes et
les enfants sans distinction et dont les
corps étaient jetés sur les bords des
routes, en plus d’incendier les maisons
de ceux qui étaient suspectés de s’oppo-
ser au colonialisme, ajoute Laâbidi, sou-
lignant que la maison de ses parents fut
incendiée ce qui les a poussés à fuir vers
la région de Henancha (wilaya de Souk-
Ahras).  L’horreur, a-t-il ajouté, est allée
encore plus loin avec le bombardement
de la région par l’aviation, le pillage sys-
tématique des troupeaux et les biens des
habitants, mais aussi l’arrestation de plu-
sieurs dizaines d’hommes de divers
douars qui furent condamnés par le tri-
bunal de Constantine à des peines allant
de 15 à 40 ans de prison. 
De son côté, Abdallah Tarbag, né en
1933, raconte que les habitants de la
région s’étaient regroupés au centre
d’Oued-Cheham pour exprimer leur
désir de liberté, assurant que les traces de
balles sont visibles aujourd’hui encore
sur le mur du siège de la municipalité,
témoignant de la violence avec laquelle
ces citoyens ont été réprimés et massa-

crés.  Ce même témoin se souvient
encore des visages des jeunes qui furent
exécutés à l’endroit même où se trouve
aujourd’hui la stèle commémorative
dressée à leur mémoire, avant d’incen-
dier leurs corps et les jeter au milieu des
eucalyptus près du village. L’armée fran-
çaise a procédé ensuite à des descentes
dans les douars de la région jusqu’à
Laâouaied et Dehouara, brûlant et pillant
les maisons et s’emparant des troupeaux
d’ovins, de bovins, de caprins et même
de chevaux et d'ânes. Les témoignages
recueillis affirment que les massacres
commis à Oued-Cheham, distante de 70
kilomètres de Guelma, ne constituent
qu’une partie des horreurs perpétrées par
le colonialisme français contre des civils
désarmés depuis la marche pacifique du
8 Mai 1945 organisée par des jeunes du
mouvement nationaliste, réclamant à
l’occupant d’honorer sa promesse d’ac-
corder à l’Algérie son indépendance. 
Les documents détenus par l’association
"8 Mai 1945", créée en 1995 pour lutter
contre l’oubli, indiquent que le bilan de
ces massacres dans la wilaya de Guelma
fait état de plus de 18.000 martyrs. 
Les habitants de la région se souviennent
toujours des sites de ces exactions, dont
le four à chaux Marcel Lavie à
Héliopolis, où des dizaines de corps
d’innocents exécutés de manière barbare
furent transportés dans des camions et
brûlés. 
Dans la commune d’Héliopolis, Kef el-

Boumba demeure un lieu tristement
célèbre de la barbarie française où des
dizaines d’Algériens furent abattus et
abandonnés aux animaux sauvages dans
des charniers. 
Selon des témoignages écrits, le site ren-
ferme quatre tranchées de 20 à 25 mètres
de long et dans chaque tranchée se trou-
vaient plus de 20 cadavres. 
Autre lieu sinistre, le petit pont de la
commune de Belkheir où une famille
entière, dont un enfant de 12 ans et une
maman qui était au sixième mois de
grossesse, fut décimée. 
Dans la commune de Boumahra Ahmed,
des civils furent exécutés et jetés dans
oued Seybouse, tandis que dans la
caserne du centre-ville de Guelma se
trouvent encore certaines parties de la
guillotine avec laquelle furent exécutés
les participants à la marche civile. 
D’autres hauts lieux de mémoire de ces
évènements sanglants se trouvent dans
les communes de Khezarra, Aïn- Larbi et
Oued-Cheham.  Les témoignages de sur-
vivants de ces massacres recueillis par
cette même association racontent l’hor-
reur de l’exécution de Zahra par les
milices des colons sanguinaires, dont le
corps fut découpé sous les regards de ses
frères Mohamed et Hafidh avant d’être
jetée dans un four à chaux, ainsi que la
crucifixion de Moumni jusqu’à la mort
sur un mur du siège de la gendarmerie
française de Guelma.

C. A. 

8 MAI 1945

Un crime contre l’humanité
toujours impuni

MASSACRE D’OUED-CHEHAM

Un autre épisode des crimes coloniaux français



Avec ses 44,2 millions
d'habitants et un produit
intérieur brut par habitant
de 3.337 dollars, l'Algérie
tarde à diversifier son
économie, selon les
observateurs, en raison de
sa forte dépendance des
hydrocarbures (plus de 93
%).
PAR AMAR AOUIMER 

L a Compagnie française d'assurance
pour le commerce extérieur (Coface)
relève des points négatifs et points

positifs de l'économie algérienne pour les
années 2022 et 2023.
Ainsi, elle énumère les points forts en
mettant en exergue les importantes
réserves de pétrole et de gaz, le potentiel
important en matière d’exploitation du
gaz de schiste et le potentiel dans les
domaines de l’agriculture, des énergies
renouvelables et du tourisme, ainsi que sa
position géographique favorable, à proxi-
mité du marché européen.
Concernant les points faibles, la Coface,
qui est une société d'assurance crédit dont
la mission est d'aider les entreprises à se
développer en assurant le risque d'insolva-
bilité de leurs clients et à prendre les déci-
sions de crédit nécessaires pour renforcer
leur capacité à vendre sur leurs marchés
nationaux et d'exportation, cite, notam-
ment, la forte dépendance aux recettes
d’hydrocarbures, un taux de chômage des
jeunes élevé, faibles opportunités pour les
diplômés et un poids excessif du secteur
public. Aussi, elle énumère également la
crise politique et sociale aiguë déclenchée
en 2019, le mauvais état des infrastruc-
tures et les lourdeurs bureaucratiques, cor-
ruption, faiblesses du secteur financier et
environnement des affaires incertain.

En 2022, la croissance 
largement dépendante du marché

des hydrocarbures 
La Coface aborde l'appréciation des
risques et la reprise contrainte malgré des

prix élevés d'hydrocarbures. L’économie
algérienne a connu un rebond de l’activité
en 2021, tiré par la hausse des prix de
l’énergie et l’augmentation des quotas de
production de l’Opep+. 
En 2022, la croissance, largement dépen-
dante du marché des hydrocarbures (près
d’un tiers du PIB et plus de 93% des
recettes d'exportations), ralentira avec
l’affaiblissement de l’effet de base, tandis
que la production de pétrole pourrait
reprendre son déclin structurel lié à un
sous-investissement dans le secteur, pré-
cise cette même source. 
Toutefois, malgré la fermeture du gazoduc
Maghreb-Europe suite au différend avec
le Maroc, la forte demande italienne et
espagnole devrait se traduire par une
croissance des exportations de gaz. 
La Coface rappelle que les exportations
hors hydrocarbures, composées principa-
lement d’engrais, de produits minéraux,
chimiques et de produits agro-alimen-
taires (dattes, sucre) resteront modestes en
2022.  La consommation des ménages
(45% du PIB en 2020) a timidement repris
en 2021, car les mesures de soutien du
gouvernement n’ont pas pleinement suffi
à contrer l’érosion du pouvoir d’achat des
ménages par la forte inflation, liée aux
prix des denrées alimentaires, a-t-elle sou-
ligné. Elle indique qu'en 2022, malgré la

progression attendue de la campagne de
vaccination contre la Covid-19, elle res-
tera contrainte par un taux de chômage
avoisinant les 15% et une inflation tou-
jours élevée. 
"En outre, l'investissement public,
concentré dans les secteurs des hydrocar-
bures, des infrastructures et du logement,
a repris en 2021 après le gel en 2020". 
Cet organisme français spécialisé dans le
commerce extérieur ajoute qu'en 2022,
"les pouvoirs publics favoriseront, notam-

ment, le secteur des mines (fer, phos-

phate), en suivant le programme national

d’exploitation minière 2021-2023.

Cependant, la reprise de l’investissement

sera largement limitée par la fragilité

budgétaire, tandis que sa part privée sera

contrainte par l’environnement des

affaires encore difficile, malgré l’abroga-

tion (hors secteurs stratégiques), en juin

2020, de la loi plafonnant à 49 % la par-

ticipation étrangère dans une firme algé-

rienne et un nouveau soutien aux star-

tups".

Déficits élevés et érosion 
des réserves de change

En 2021, ajoute la Coface, "le déficit
public a continué de se creuser car la
hausse des dépenses de soutien à l'écono-
mie n’a pas été compensée par l’accrois-

sement des revenus des hydrocarbures (45
% des recettes publiques). 
En 2022, ce déficit diminuerait grâce à
une hausse de 9 % des recettes pétrolières
prévues par l’état. Cependant, il restera
élevé en raison des importantes dépenses
de fonctionnement et d’équipement de
l’Etat et du poids des transferts sociaux
(9,5 % du PIB). Alors que la dette
publique s’alourdit, l’endettement exté-
rieur restera faible (moins de 1 % du PIB),
le pays étant encore réticent à solliciter
une assistance extérieure pour financer
l'important déficit. Repris en 2021, le pays
devrait, donc, continuer le financement
monétaire par l’intermédiaire de la
Banque centrale. Le déficit du compte
courant s’est réduit en 2021 dans le sillage
du déficit commercial, en raison de la
forte reprise des prix et des volumes d'ex-
portation d’hydrocarbures, ainsi que des
politiques d’encadrement des importa-
tions. 
En 2022, note la Coface, "le déficit cou-

rant continuera de se resserrer, puisque

ces politiques de restrictions des achats

de l’étranger (principalement sur les

machines et les denrées alimentaires)

continueront de réduire la facture d’im-

portations. L’excèdent de la balance des

transferts courants stagnera et ne permet-

tra pas de compenser le déficit de revenus

primaires (lié aux rapatriements des pro-

fits des entreprises étrangères)". 
Les IDE (investissements directs étran-
gers) augmenteront, ajoute cette même
source, mais resteront faibles. La suppres-
sion du plafonnement des participations
étrangères au capital des sociétés locales
ne pourra générer qu’un léger surcroît, car
elle exclut les secteurs les plus attractifs
(hydrocarbures, mines…). Les faibles
flux d’investissement et le refus du gou-
vernement de faire appel à l’endettement
extérieur continueront de faire pression
sur les réserves de change, en baisse
depuis 2014 (de 193 milliards dollars,
elles sont tombées à 45,5 milliards dollars
en septembre 2021).
Rappelons qu'il est hors de question de
recourir à l'endettement extérieur car il
pourrait être préjudiciable pour l'écono-
mie nationale et la souveraineté nationale.                            

A. A.
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L'ÉCONOMIE ALGÉRIENNE AUSCULTÉE PAR LA COFACE 

Concrétiser le programme national
d’exploitation minière 2021-2023

L'Agence nationale de promotion du
commerce extérieur (Algex) a annoncé
le programme officiel de la participa-
tion de l'Algérie aux manifestations
économiques à l'étranger pour l'année
2022, comprenant plusieurs foires
internationales, salons spécialisés et
expositions dédiées aux produits algé-
riens et services. 
Ce programme comprend la participa-
tion de l'Algérie à plusieurs exposi-
tions, dont la Foire internationale de
Tripoli (Libye du 9 au 15 mai), la Foire
internationale de Damas en Syrie (en
août), la Foire internationale de
Marseille (France du 22 septembre au
1er octobre), la Foire internationale de

Shanghai (Chine du 5 au 10 novembre),
la Foire internationale de La Havane
(Cuba en novembre), la Foire
d'Automne de Manama (Bahreïn du 22
au 30 septembre) et la Foire internatio-
nale de Dakar (Sénégal en décembre). 
Concernant les manifestations spéciali-
sées, l'Algérie participera au Salon
international de l'alimentation à Paris
(France) du 15 au 19 octobre, au Salon
international de l'alimentation et de la
technologie alimentaire "Peterfood" à
Saint-Pétersbourg, en Russie, du 15 au
17 novembre). 
L'Algérie participera également au
Salon des équipements médicaux et de
laboratoire, qui sera organisé au Caire

(Egypte du 19 au 21 mai), et à la
sixième édition du Salon des technolo-
gies de l'information et de la communi-
cation en Côte d'Ivoire du 29 mai au 1er
juin, ainsi qu'à la Gitex Technology
Week à Dubaï (émirats arabes unis) du
10 au 14 octobre.
L'Algérie participera également au
Salon international de l'artisanat de
Ouagadougou (SIAO 2022), au
Burkina Faso, du 28 octobre au 6
novembre. S'agissant des expositions
des produits et services algériens à
l'étranger, l'agence Algex a annoncé
l'organisation d'expositions dans plu-
sieurs pays africains, dont la Libye, le
Niger, la Côte d'Ivoire, la Mauritanie et

le Sénégal outre la France et le Qatar. 
Les dates de l'organisation de ces mani-
festations seront fixées en coordination
avec les ambassades algériennes dans
ces pays, selon l'Algex. 
Dans ce cadre, l'Agence a appelé les
opérateurs économiques intéressés par
la participation aux salons de produits
algériens à consulter le programme
officiel de la participation de l'Algérie
aux expositions et salons organisés à
l'étranger pour l'année 2022, à travers
deux liens électroniques en langues
arabe et étrangères, à savoir sa page sur
le réseau social Facebook et le site
internet de l'Agence.

R. E.

PARTICIPATION DE L'ALGÉRIE AUX FOIRES ET SALONS INTERNATIONAUX 

Promouvoir le climat d'affaires en Algérie 

Beaucoup d’Algériens brillent
sur la place internationale,
dans de nombreux domaines
divers et variés comme
l’industrie de l’automobile, la
technologie, la science ou
même la mode. 

PAR RIAD EL HADI

C’ est d’ailleurs le cas de deux
femmes franco-algériennes qui
se sont démarquées au Moyen-

Orient. 
Faïza Bouguessa et Soumia Benturquia
sont, en effet, considérées comme faisant
partie des 30 femmes ayant la capacité de
créer des marques au Moyen-Orient. 
Faïza Bouguessa est une créatrice franco-
algérienne, propriétaire de la marque
Bouguessa fondée en 2014, siégeant aux
émirats arabes unis. Ses créations et ses
produits sont distribués dans les enseignes
en Arabie saoudite, au Koweït et à Dubaï
en plus d’être vendus en ligne, via son site
internet. Elle connaît un franc succès et
beaucoup de personnalités ont validé ses
créations telles que Beyoncé, Sonam
Kapoor Ahuja, Priyanka Chopra, Melissa
McCarthy et Amina Maadi. La particula-
rité de la créatrice d’origine algérienne est
très frappante : mixer influences orien-
tales et occidentales. D’une "Fashion
Week" à l’autre, Faïza Bouguessa fait son

apparition auprès des plus grands, se fai-
sant une place dans ce monde connu pour
être très sélectif.

Soumia Benturquia, fondatrice
d’une société florissante

Soumia Benturquia quant à elle, est la
fondatrice de la marque "Fodél", créée en
2017. Elle gère une société qui œuvre
dans les services de logistiques, plus pré-
cisément dans les services de livraison de
colis. La Franco-Algérienne est à la tête
de succursales aux émirats arabes unis, au
Royaume d’Arabie saoudite, au Koweït,
au royaume de Bahreïn et au sultanat
d’Oman avec pas moins de 50 salariés et

plus de 8 millions de dollars de finance-
ment. De plus, Fodél compte parmi ses
partenaires des enseignes de renom tels
qu’Amazon, Landmark ainsi que DHL. 
L’entreprise propose aux acheteurs en
ligne la possibilité de retirer leurs colis à
tout moment dans l’un de ses magasins-
marchands partenaires, les domaines dans
lesquels elle opère sont très diversifiés,
comptant plusieurs points de ramassage et
de dépôt  dans son réseau, qui comprend
des stations-service, des épiceries, des
pharmacies et des magasins d’autres caté-
gories qui ouvrent jusqu’à minuit ou, dans
certains cas, 24h/24 et 7j/7.

R. E.

PAR RACIM NIDAL

Le ministre de l'Industrie, Ahmed
Zeghdar, a affirmé, hier à Alger, que les
"mutations que connaît le monde dans le
domaine de l'énergie imposent de s'orien-
ter vers l'investissement dans l'hydrogène,
un créneau dans lequel l'Algérie dispose
de grandes potentialités". 
S'exprimant à l'occasion de la 26e journée
de l'énergie, Zeghdar a déclaré qu'au
"regard des changements que connaît la
scène énergétique mondiale, l'Algérie est
désormais appelée à s'intéresser davan-
tage à l'investissement dans l'exploitation
des potentialités dont elle recèle y com-
pris l'hydrogène vert". 
Il convient donc de mettre en place un
plan d'action à court et à long termes en
coordination avec les sociétés spécialisées

et les différents acteurs dont la société
civile, en vue d'encourager l'investisse-
ment dans le domaine des énergies renou-
velables et les filières industrielles
concernées, a recommandé le ministre qui
a fait valoir que "le travail collectif est
indispensable pour réaliser une transition
énergétique efficace".  A la faveur des
atouts qu'elle possède pour développer
l'hydrogène, l'Algérie peut devenir un
acteur énergétique mondial et être ainsi
bien placée pour atteindre les objectifs
dans le domaine de la transition énergé-
tique et mieux lutter contre les change-
ments climatiques.  Ainsi, le développe-
ment de l'hydrogène renforcera la crois-
sance de plusieurs branches industrielles
telles que l'industrie de l'ammoniac, les
engrais, les tissus industriels, la chimie
industrielle et l'électronique.

Zeghdar a appelé les investisseurs algé-
riens à conclure des partenariats avec les
opérateurs des pays pionniers dans le
domaine de la transition énergétique et de
l'efficacité énergétique à même de leur
assurer le transfert des technologies de
pointe dans ce domaine.  Ces efforts
seront accompagnés par la mise en place
de cadres juridiques et réglementaires
pour inciter et encourager l'investisse-
ment, la recherche et le développement
ayant trait à la transition énergétique.  Le
ministre de l'Industrie a rappelé que la
"nouvelle loi relative à l'investissement
qui sera débattue dimanche au Conseil
des ministres, contribuera à améliorer le
climat des affaires et facilitera l'acte d'in-
vestissement à travers l'assouplissement
des procédures administratives".

R. N.

L'Algérie devrait investir davantage dans
le domaine des eaux non conventionnelles
pour garantir sa sécurité hydrique, a souli-
gné l'enseignant-chercheur à l'école natio-
nale supérieure agronomique d'Alger,
Brahim Mouhouche.  "Nous devons impé-
rativement donner la priorité à des inves-
tissements importants dans les eaux non
conventionnelles, à l'instar de la réutilisa-

tion des eaux usées, les eaux pluviales ou
celles provenant du dessalement d'eau de
mer", a indiqué le professeur. Mouhouche
lors de son intervention à l'occasion de la
26e édition de la journée de l'énergie.
Selon les chiffres avancés par cet univer-
sitaire, le potentiel hydrique convention-
nel renouvelable de l'Algérie est évalué à
près de 12 milliards de m3/an, soit moins

de 270 m3/habitant/an, ce qui est insuffi-
sant pour répondre aux différents besoins
nationaux, nécessitant le recours "urgent"
aux eaux non conventionnelles. 
Le professeur Mouhouche a rappelé que
l'Algérie a fait d'"énormes progrès" dans
ce domaine, avec notamment la mise en
place de 200 stations de traitement des
eaux usées et de 13 stations de dessale-

ment d'eau de mer (fonctionnelles), mais
"beaucoup reste à faire pour assurer la
sécurité hydrique", assure-t-il.
S'agissant des eaux non renouvelables du
pays, l'expert a affirmé que le Sud algé-
rien renferme des eaux souterraines esti-
mées à 50.000 milliards m3 qui peuvent
être exploitées.

R. N.
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FEMMES ENTREPRENEURES AUX ÉMIRATS

Deux Algériennes
dans le Top 30

JOURNÉE DE L'ÉNERGIE

Nécessité de s'orienter vers
l'investissement dans l'hydrogène

GARANTIR LA SÉCURITÉ HYDRIQUE

Investir davantage dans les eaux non conventionnelles

CLASSEMENT DU COÛT 
DU PASSEPORT 

Où en est l'Algérie ?
Le passeport est un document indispensable
pour visiter d’autres pays. Son coût varie
d’un pays à un autre et d’une région du
monde à l’autre. Alors que dans certains pays
le prix peut atteindre des centaines de dollars
en Algérie il demeure relativement  accessi-
ble. En effet, dans des chiffres publiés par le
média Echourouk nous remarquons que la
moyenne est entre 100 et 160 dollars alors
qu’il est possible d’avoir son passeport algé-
rien pour seulement 41 dollars si le citoyen
est sur territoire national et 60 dollars si la
demande se fait à partir de l’étranger.  Les
pays se plaçant en tête de la liste sont tous les
deux arabes, avec le Liban affichant un prix
de 795 dollars et la Syrie de 600 dollars suivi
du Cuba dont le passeport revient à 270 dol-
lars. Chaque année un classement est effec-
tué, mettant les passeports des différents pays
à des places selon les possibilités qu’ils
offrent aux citoyens. 
Ayant déjà perdu 20 places en 15 ans,
l’Algérie n’est pas dans la meilleure des
positions et se retrouve classée à la 9e place
concernant les pays arabes et à la 36e position
en Afrique. En effet, d’après le dernier clas-
sement de henley passport index 2022, sur
l’ensemble des 199 pays, l’Algérie se posi-
tionne à la 92e place. 
Plus concrètement, les citoyens algériens dis-
posant d’un passeport ont accès à 52 destina-
tions différentes sans visa comparé aux japo-
nais dont les possibilités s’élèvent à 192
pays, les plaçant en tête de la liste.

INTEMPÉRIES MEURTRIÈRES 
Deux morts à Tiaret 

et à Tizi-Ouzou
Le corps sans vie du jeune Mohamed M.,
emporté par les eaux de oued Touil à Mahka,
dans la wilaya de Tiaret, a été retrouvé
samedi, par les éléments de la Protection
civile, rapporte El Khabar. Âgé de 21 ans,
Mohamed M. était porté disparu depuis
mardi dernier. Toujours selon El Khabar, le
corps d’une autre personne, noyée dans un
étang, a été repêché vendredi au lieu dit
Zaâroura, à l’ouest de Tiaret. 
À Boghni, dans la wilaya de Tizi-Ouzou, un
enfant de 6 ans a été emporté par les eaux de
la rivière Tala-Oulili suite aux dernières
pluies torrentielles ayant affecté le nord de
l’Algérie. 
Vendredi, il a été retrouvé vivant après une

remarquable mobilisation de la Protection
civile ainsi que des citoyens des localités
d’Ath-Mendès, Boghni, Mechtras et Assi-
Youcef, a rapporté le quotidien Echaab, pré-
cisant toutefois que l’enfant a malheureuse-
ment rendu l’âme à l’hôpital de Boghni  suite
à ses graves blessures. 
Les pluies torrentielles qui se sont abattues
jeudi ont provoqué des coupures de routes
notamment dans la wilaya de Béjaïa, où les
automobilistes ont passé des heures bloquées
sur la RN9, après un éboulement à la sortie
de la localité d’Aït-Anane.
Ces pluies d’une ampleur considérable n’ont
pas causé que des morts et des désagréments.
À Aïn-Defla, le barrage M’hamed-Bentaiba
s’est rempli jusqu’à déborder, au grand bon-
heur des agriculteurs de la région qui souf-
frent depuis des années des conséquences de
la sécheresse.

R. N.
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Le site archéologique "Mers
eddadjadj", à une quinzaine de
kilomètres à l’est du siège de
wilaya de Boumerdès et à un
jet de pierre du littoral de
Zemmouri el-Bahri, constitue
l'un des plus prodigieux sites
historiques découverts à
l’échelle locale, de par ses
vestiges uniques témoins des
différentes civilisations qui s’y
sont succédé. 

L es premiers vestiges de ce site, situé en
plein centre-ville de Zemmouri el-
Bahri, ont été mis au jour en 1985,

avant l’annonce officielle de sa découverte
en 2006, puis son inscription, un an plus
tard, à l'inventaire supplémentaire de la
wilaya, grâce à une collaboration avec l'as-
sociation culturelle et artistique "Souagui".
Ce site renferme, à ce jour, d’innombrables
vestiges témoins de civilisations multiples,
à commencer par la préhistoire, représentés
par les pierres taillées remontant à l’âge de
pierre, jusqu'à la période berbère, puis les
ères punique, romaine et islamique. Il a été,
aussi, cité dans les écrits de nombreux
voyageurs et érudits réputés, dont Kitab El
Ibar (Livre des exemples) d’Ibn Khaldoun,
et Histoire générale d'Algérie
d’Abderrahmane El Djilali. 
Selon un archéologue de la région, Rabah
Belabbes, ce site renfermerait les vestiges
d’un village, unique du genre, remontant à
l’ère islamique et s’étendant sur une super-
ficie de sept  hectares.
Formé de couches souterraines archéolo-
giques relevant de différentes époques his-
toriques, vers le IVe et VIe siècle de
l'Hégire (entre le 10e et 12e siècle de l’ère
chrétienne), le site  Mers eddadjadj a béné-
ficié entre 2017 et 2019, de travaux de pros-
pection archéologique effectués par des étu-
diants de l'institut d'archéologie de l'univer-
sité d'Alger 2, avec la participation d'ensei-
gnants et de chercheurs de différentes spé-
cialités.   Cette opération a été précédée par
un sondage archéologique effectué en mars
2007, ayant donné lieu à d’importantes
découvertes à l’origine du classement du
site au patrimoine culturel national en 2016.

Selon les opérations de prospection réali-
sées en son sein et autres sources et réfé-
rences historiques, le site renferme la ville
historique de Mers eddadjadj, remontant à
l’époque islamique. Dans l’antiquité, celle-
ci était dénommée "Rusubikari", une impor-
tante ville de la Maurétanie césarienne,
construite sur les ruines d’un comptoir de
négoce de l’époque des carthaginois, au VIe
siècle avant J.-C. 
En 1225, ce pôle économique d’importance
fut l’objet d’une attaque militaire de la part
de Yahia Ben Abi Ghania El Miourki, qui
avait conduit une importante révolte contre
les Almohades, en détruisant leurs villes et
forts, dont cette cité, qui fut dès lors enseve-
lie sous le sable pour des siècles, avant sa
mise au jour en 2006.  
Considérant la valeur historique, notam-
ment au plan touristique, et l’importance
culturelle et archéologique de ce site, un
grand espoir est fondé par les habitants de la
commune côtière de Zemmouri, à travers
les associations de la société civile dédiées
au patrimoine, sur le début de mise en
œuvre de son plan de protection et valorisa-
tion. 
Un espoir partagé par Belabbes Rabah, pré-
sident de l'association "Souagui", qui s’est
félicité, dans une déclaration à l’APS, à l'oc-
casion du mois du patrimoine, de "l’entame
de la mise en œuvre du plan technique de
protection et valorisation du site, qui
ouvrira la voie à d’autres découvertes",
espère-t-il, appelant à la nécessité de garan-

tir les fonds nécessaires pour la protection
des vestiges déjà mis à jour. 
Il a aussi lancé un appel en direction des
associations locales du domaine, des autori-
tés et des organismes culturels, en vue de la
"poursuite des efforts" pour la mise au jour
des autres trésors archéologiques renfermés
par ce site, selon les conclusions des mis-
sions de prospection réalisées à son niveau.
"Il est impératif d’œuvrer à la transforma-
tion de ce site, à l'avenir, en un musée à ciel
ouvert, qui sera doté d’équipements, de
nature à le promouvoir en une destination
touristique", a, par ailleurs, recommandé M.
Belabbes. A noter, l’entrée en mise en
œuvre, depuis mars dernier, du plan tech-
nique de protection et valorisation du site
archéologique "Mers eddadjadj", et des
zones protégées de Zemmouri El Bahri,
suite à l’adoption de sa mouture finale par
l’assemblée populaire de la wilaya (APW).
Selon l’exposé de ce plan présenté devant
l’APW, ce site archéologique a bénéficié
d'une opération de clôture, qui est toujours
en cours, pour le protéger de la dégradation
et du pillage.  Ce plan se repartit en trois
étapes. La première est relative à un diag-
nostic et à la prise de mesures d’urgence
pour le site, tandis que la 2e phase prévoit la
réalisation des relevés topographiques et
archéologiques du site, avec l’élaboration
d’un plan directeur d'aménagement et d'ur-
banisme (PDAU) et d’un plan d’occupation
du sol (POS).  La 3e phase porte sur l’élabo-
ration de la version définitive de ce plan. 

Le secteur de la santé à Boumerdès a béné-
ficié de nombreux projets destinés à amélio-
rer la qualité des prestations fournies aux
citoyens, dont certains sont en chantier et
d'autres réceptionnés durant l'année en
cours, a-t-on appris auprès de la direction
locale de la santé et de la population (DSP). 
Selon le DSP, Saïd Ouabbas, il s’agit de
projets ayant bénéficié, ces deux dernières
années, d’une levée de gel, dont un hôpital
de 240 lits à Boumerdès, attendu à la mise
en service au début de l'année prochaine. Le
taux d’avancement des travaux de sa réali-
sation est de plus de 70 %. 
A cela s’ajoute le projet d’un hôpital psy-
chiatrique de 120 lits en chantier dans la
commune de Boudouaou, et prévu à la
livraison avant fin 2022. Ce projet a enre-
gistré un grand retard en raison du gel de
l'opération, mais aussi à cause de l’insuffi-
sance de l'enveloppe financière affectée au
projet et le passage de réseaux sous le ter-
rain devant l'accueillir.  
La wilaya a, également, bénéficié d’un
hôpital de 60 lits au profit de la commune
de Khemis el-Khechna qui sera lancé en

réalisation avant la fin de l’année (2022), et
ce après le règlement du problème de choix
de terrain. Le même responsable a, par ail-
leurs, fait cas de la levée du gel sur le pro-
gramme de réaménagement de nombreuses
polycliniques et d'équipement d'unités et de
centres médicaux, pour une enveloppe glo-
bale de 70 millions de dinars. 
Plusieurs projets de polycliniques seront, en
outre, relancés à Tidjelabine, Chaâbat el-
Ameur, Ouled Haddadj, Bordj-Menaïel, et
Larbaâtache, parallèlement au lancement de
la réalisation de 5 autres polycliniques à tra-
vers la wilaya. Le secteur de la santé a éga-
lement bénéficié d'un projet de réalisation
d’un centre mère-enfant dans la ville de
Boumerdès, en plus de l'ouverture de 20
points d’urgences au niveau des polycli-
niques, et d'un service des urgences médico-
chirurgicales à l'hôpital de Bordj-Menaïel,
où les urgences pédiatriques ont été désor-
mais séparées des urgences médicales. 
A noter que la wilaya a déjà enregistré la
mise en service de l’Institut national de for-
mation paramédicale, l’ouverture d’un ser-
vice pédiatrique à l'hôpital de Bordj

Menaïel, d’un centre de désintoxication. 
A cela s'ajoute l'ouverture de deux centre de
santé, respectivement dans les communes
Timezrit et Boudouaou, de salles de soins
dans les villages de Touzroute et Dar el-
Beïda de la commune de Baghlia, et une
salle polyvalente à Dellys. 
Le secteur de la santé a également été ren-
forcé, localement, par l’ouverture de salles
polyvalentes à Legata et Kherrouba, d'un
centre de transfusion sanguine à Corso, de
salles de soins à Si-Mustapha et
Boumerdès, et la réhabilitation de 10 cen-
tres de santé transformés en polycliniques.
A noter que la wilaya compte actuellement
trois hôpitaux d'une capacité globale de 927
lits, soit une moyenne d’un lit pour 851
habitants, outre une quarantaine de polycli-
niques, équivalant à une moyenne d’une
polyclinique pour 23.473 habitants, et près
de 110 salles de soins. 
Boumerdès dispose aussi d’un centre de
dépistage du sida et de trois unités de sur-
veillance et de traitement des maladies res-
piratoires.

aps
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AÏN-DEFLA
1.600 logements

attribués
1.600 logements ont été attribués
samedi à leurs bénéficiaires issus de
sept communes de Aïn-Defla à l’oc-
casion de la célébration de la fête des
travailleurs coïncidant avec le pre-
mier mai de chaque année.
L’opération d’attribution a porté sur
1.068 logements publics locatifs
(LPL), 236 réalisés par l'Agence
nationale d'amélioration et du déve-
loppement du logement (AADL) et
300 logements ruraux. 

Une cérémonie a été organisée à
l'occasion au niveau de la salle de
réunion du siège de la wilaya de Aïn-
Defla en présence des membres du
gouvernement et des autorités
locales à leur tête le wali, Embarek
El Bar.  Les bénéficiaires de l’opéra-
tion, dont certains ont formulé une
demande de logement social depuis
de nombreuses années, ont soutenu
qu'"une nouvelle vie commence dés-
ormais" pour eux. 
Les festivités officielles inhérentes à
la célébration de la fête des travail-
leurs, abritées cette année par la
wilaya de Aïn Defla, ont été mar-
quées par l’organisation d’une
grande marche des travailleurs,
laquelle s’est ébranlée du centre-
ville avant de rallier les autres quar-
tiers du chef-lieu de wilaya. Après
avoir donné le coup d’envoi de la
course des facteurs, la délégation
ministérielle s’est par la suite rendue
à la maison de la Culture et des Arts
émir-Abdelkader où diverses activi-
tés ont été programmées dont,
notamment, des expositions mettant
en exergue des habits traditionnels et
des produits du terroir.

TIZI-OUZOU
2 embarcations

de pêche
exportées vers 
la Mauritanie

L'entreprise Sakomas, spécialisée
dans la construction navale à
Azeffoun, au nord de Tizi-Ouzou, a
procédé jeudi à la livraison de deux
chalutiers vers le marché maurita-
nien, a-t-on appris de son Président-
directeur général, Nour El Islam
Benaoudia. 
"La livraison des deux embarcations
de pêche d'une longueur de 14
mètres était prévue pour mars 2020,
mais a été reportée pour cause de la
situation sanitaire marquée par la
pandémie du coronavirus", a souli-
gné M. Benaoudia. 
Le client mauritanien, qui a séjourné
depuis quelques jours dans la ville
d'Azeffoun, a "effectué, durant cette
période, plusieurs tests qui se sont
avérées concluant sur les deux
embarcations", a-t-il ajouté. 
Depuis le lancement de son chantier
naval d’Azeffoun en 2015, Sakomas
a construit pas moins d'une dizaine
de bateaux de pêche de 12 à 19
mètres, au profit de clients de diffé-
rents ports du pays.

aps

BOUMERDÈS, "MERS EDDADJADJ" DE ZEMMOURI

Un site archéologique unique

BOUDOUAOU, SECTEUR DE LA SANTÉ

De nombreux projets en perspective



Algérie Télécom, 46 millions
d’abonnés à l’Internet en 2021

Des drones pour
accéder à la source

de coups de feu

Djezzy 
Croissance record
pour le 5e trimestre

consécutif

Près de 46 millions d’abonnés à l'Internet fixe et mobile ont été enregistrés durant l'année
2021, soit une évolution de 7,97 % par rapport à 2020, selon le dernier rapport de l'Autorité

de régulation de la Poste et des communications électroniques (ARPCE).
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EM3 lance le casque VR
le plus fin et le plus

léger du monde
Un prototype de casque RV ultra-fin a été baptisé
Ether. Il a été développé par EM3, une startup spé-
cialisée dans la réalité virtuelle, qui vient de le pré-
senter dans un communiqué de presse. Ether se
démarque de ses concurrents par sa légèreté :
l’épaisseur du casque RV n’est que de 6,8 mm, et
son poids d’environ 37 grammes. C’est de loin la
solution d’affichage en réalité virtuelle la plus
légère du marché. Ce n’est que récemment que les
constructeurs de matériel RV ont réussi à réduire
l’épaisseur des casques RV à 25 millimètres, et
leurs poids autour de 170 grammes, grâce aux
optiques de type Pancake. Les principes de l’op-
tique sont les plus limitatifs pour la conception de
ces engins, et les utilisateurs souffrent d’inconfort
avec les casques actuels au bout de 20 minutes de
jeu immersif. Le prototype de casque RV EM3
Ether inclut deux micro-écrans d’une résolution
couleur de 2560×2560 pixels. Le champ de vision
est de 80° par œil pour le moment, et devrait pas-
ser à 100° avec un micro-écran un peu plus grand,
sans augmenter l’épaisseur du verre. Son secret :
placer le module optique très proche de l’œil, ce
qui fait converger le spectre complet de la lumière
sur une courte distance.

XPG Vault, un concept
de souris gaming avec

SSD intégré
Si vous êtes du genre à transporter vos périphé-
riques partout où vous allez jouer, alors la marque
XPG pourrait avoir quelque chose pour vous.
L’entreprise vient de dévoiler un concept de souris
qui devrait être dévoilé durant le CES 2022, un
concept baptisé XPG Vault. Au premier regard, la
souris ne semble pas du tout différente d’une sou-
ris gaming standard, mais sous le châssis, on
trouve un SSD intégré qui peut aller jusqu’à 1 To.
L’idée est la suivante : en intégrant un SSD dans la
souris, les joueurs pourront stocker leurs jeux des-
sus et les emmener partout avec eux. Cette fonc-
tionnalité ne serait évidemment pas réservée aux
joueurs. Pour aller travailler ou étudier, on pourrait
utiliser le stockage interne pour transporter ses
fichiers et documents importants et ceux utilisés
dans la journée. Les créateurs de contenu pourront
y déposer leurs photos, vidéos ou fichiers audio.
Cela étant dit, outre le concept en lui-même, on ne
sait actuellement rien d’autre concernant cette sou-
ris. Nul ne sait par exemple si XPG prévoit de
commercialiser cette souris ou non et encore moins
quel pourrait être son tarif.    

Dans plus de 120 villes aux États-Unis, aux Caraïbes et en
Afrique du Sud, les forces de l'ordre ont déployé des
réseaux de microphones dans certains quartiers dits - chauds
-. Leur mission : identifier et localiser les coups de feu afin
de déployer dans les meilleurs délais possibles les équi-
pages de police sur la zone. Technologiquement, le procédé
est assez simple, il s'agit de trianguler la source des tirs en
calculant les différences en millisecondes de la captation de
chaque microphone. Avec un renfort d'intelligence artifi-
cielle et des opérateurs, on peut alors s'assurer qu'il s'agit
bien d'un coup de feu et non pas d'un pétard, ou tout autre
son ressemblant. Le procédé employé qui a été mis au point
par la société ShotSpotter a une contrainte difficile à élimi-
ner : celle du temps de l'arrivée des équipages de police sur
le lieu de la fusillade. Alors pour patienter jusqu'à l'arrivée
des policiers, ShotSpotter a combiné un drone autonome à
son système de détection.

Des émissions comme Top Chef ou Le
Meilleur Pâtisser seraient bien plus
intéressants pour les téléspectateurs s'il

était possible de goûter les plats des
candidats. C'est ce que propose Homei
Miyashita, un professeur de l'univer-
sité Meiji au Japon. Il a conçu un appa-
reil baptisé TTTV ou Taste the TV
(goûtez la TV), un affichage léchable
qui reconstitue le goût des aliments
présentés à l'écran. En réalité ce n'est
pas l'écran lui-même qui est léchable,
mais un film plastique qui est déroulé
dessus. L'appareil est constitué de dix
réservoirs contenant différents arômes.
Ceux-ci sont combinés pour recréer le
goût recherché et envoyés sous forme
de spray sur le film plastique en des-

sous, à la manière d'une imprimante jet
d'encre. Des rouleaux déplacent le film
sur l'écran pour que l'utilisateur puisse
le lécher. Il est également possible de
placer une coupelle sous le spray si
l'idée de lécher l'écran vous rebute. Le
TTTV fonctionne en pulvérisant un
mélange de produits sur un film plas-
tique pour recréer les goûts des ali-
ments. Pour créer le système, le cher-
cheur a mixé différents aliments qu'il a
ensuite analysés avec un capteur de
goût électronique. Il a ainsi déterminé
leurs compositions afin de les reconsti-
tuer avec les dix réservoirs d'arômes.  

Pour chaque génération du réseau mobile, des petits malins
ont misé sur l'inquiétude des utilisateurs pour vendre des
accessoires censés absorber les vilaines ondes de la télépho-
nie cellulaire. La 5G ne fait pas exception et divers acces-
soires ou grigris sont commercialisés, parfois à des tarifs
exorbitants. Évidemment, aucun de ces produits, vendus
pour l'essentiel sur Internet et notamment sur Alieexpress et
Amazon, n'ont prouvé une quelconque efficacité. Les der-
niers accessoires à la mode sont les pierres magiques.
Vendus entre 5 et 75 euros, ces fétiches sont constitués de
minéraux en provenance de Chine. Ils sont représentés sous
la forme d'amulettes, de colliers, de bracelets ou de bijoux
de diverses formes. C'est notamment le cas du pendentif  -
Quantum Pendant -. En plus de capter les ondes radioac-
tives, il viendrait également assurer la protection de la santé,

améliorer le bien-être et, bien entendu, booster le système
immunitaire pour faire trépasser le coronavirus. Il se trouve
que ces pierres magiques dégageraient un rayonnement
ionisant, autrement dit de la radioactivité.  

Pouvoir parler avec ses proches défunts comme s’ils étaient toujours vivants,
c’est la promesse de la start-up HereAfter AI. Vous pouvez non seulement enten-
dre, mais converser avec votre proche via une application mobile ou une borne
interactive de type Alexa. Il répondra au travers d’histoires préenregistrées,
racontera des souvenirs, des blagues, chantera des chansons et peut même don-
ner des conseils. Bien sûr, pour cela, il faut d’abord avoir créé son avatar avant
sa mort. Rien de plus facile, bien que ce soit un peu dérangeant peut-être. Il suf-
fit d’installer l’application d’HereAfter, et un chatbot automatisé vous posera dif-
férentes questions sur votre vie. L’appli enregistre vos réponses orales, notam-
ment pour capturer votre voix et vos souvenirs, et donner un aperçu de votre per-
sonnalité. Un forfait annuel permet à toute la famille de converser et partager des
souvenirs avec le défunt. Si vous avez pris cette précaution avant de passer de vie
à trépas, vos proches pourront, via un accès payant, converser avec votre avatar
virtuel par-delà la tombe. Vos anciens souvenirs seront intégrés dans une conver-
sation naturelle comme si vous étiez toujours vivant. L’enregistrement et la créa-
tion de l’avatar est gratuite, mais il faut payer une quarantaine d’euros par an
pour l’utiliser et l’écouter, avec un accès partagé à tous les membres de votre
famille.

Des drones pour accéder à
la source de coups de feu

Parler avec vos proches... décédés 
grâce à HereAfter AI

Un collier soi-disant - anti-5G -... radioactif !

Le Japon invente un écran... léchable



CONCOURS IBTIKAT UP 

Bomare Company
s’associe à
l’université
de Blida 1  

Une nouvelle édition de Ibtikat
UP voie le jour avec le projet
innovant de Bomare Company
qui réveille l’esprit entrepreneur
des jeunes étudiants !
Bomare Company, une entreprise
qui valorise la formation, l’éduca-
tion et le mentorat a former,
depuis novembre 2008, plus de
380 jeunes diplômés et a signer
plus de 130 contrats d’insertion
professionnelle. Cet intérêt que
porte l’entreprise à l’enseigne-
ment et à la formation s’inscrit
dans sa volonté d’investir dans
l’innovation.  Dans le cadre de la
célébration de la journée natio-
nale de l’étudiant qui coïncide
avec le 19 Mai, Bomare
Company avec l’université de
Blida 1 Saad-Dahleb lance le
concours Ibtikat UP by Bomare
dans sa 4e édition qui se tiendra le
17-18 et le 19 mai 2022 dans l’au-
ditorium de l’université, une
démarche initiée par monsieur Ali
Boumediene pour permettre aux
jeunes étudiants et chercheurs de
différentes universités et centres
de recherche d’Algérie de présen-
ter leurs créations et idées suscep-
tibles de répondre aux probléma-
tiques proposées par Bomare
Company. Les projets des équipes
présélectionnées sont présentés
devant le jury pour choisir les 3
meilleures solutions dans les
domaines suivants : Industrie et
électronique générale. 
Chaque gagnant de chaque caté-
gorie recevra une prime de
200.000DA avec possibilité de
recrutement chez Bomare
Company ou accompagnement
du porteur de projet dans la créa-
tion de sa startup au sein de l’in-
cubateur de Blida 1.
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Près de 46 millions
d’abonnés à l'Internet fixe
et mobile ont été
enregistrés durant l'année
2021, soit une évolution de
7,97 % par rapport à 2020,
selon le dernier rapport de
l'Autorité de régulation de
la Poste et des
communications
électroniques (ARPCE).

A insi, 45,94 millions
d’abonnés à l’internet fixe
(ADSL, FTTH et 4G

LTE/Wimax) et mobile (3G et 4G)
ont été enregistrés au 31 décem-
bre 2021 contre 42,55 millions

durant la même période de 2020,
soit une évolution de 7,97 % en
l’espace d’une année. 
Le nombre d’abonnés à l’Internet
fixe a ainsi dépassé les 4,16 mil-

lions, soit 9,06 % du nombre glo-
bal, et à l’internet mobile les
41,78 millions (90,94 % du nom-
bre global) à la fin décembre
2021, détaille le rapport. 

S’agissant de l’Internet fixe,
l’ARPCE enregistrait 4,16 mil-
lions d’abonnés au 31 décembre
2021 contre 3,78 millions à la
même période de 2020, soit un
taux d’évolution de l’Internet de
téléphonie fixe de 10,05 % en
l’espace d’une année. 
Sur les 4,16 millions d’abonnés à
l’Internet fixe, il est relevé notam-
ment 2,65 millions d’abonnés à
l’Internet haut débit (ADSL), 1,34
million à la 4G LTE fixe, 165.244
à la fibre optique jusqu’au domi-
cile (FTTH) et 443 à la technolo-
gie Wimax. 
Pour ce qui est des abonnés aux
différentes offres internet fixe,
82,23 % ont des débits entre 10
Mbps et 20 Mbps et 15,66 % entre
20 Mbps et 100 Mbps.

Algérie Télécom, 46 millions
d’abonnés à l’Internet en 2021

Mobilis annonce la mise en
service avec succès, de deux
nouveaux sites relais, cou-
vrant la nouvelle ville de
Bouinan dans la wilaya de
Blida et ses alentours.
Cette concrétisation, vient
d’être également renforcée par
l’ouverture officielle, d’une
agence commerciale sise à la

cité 5.000 logements au
niveau de la nouvelle ville à
Bouinan. À travers cette pré-
sence, Mobilis se distingue
encore une fois, par sa couver-
ture réseau la plus étendue à
travers le territoire national et
confirme son engagement en
offrant un service de qualité
accessible à tous. 

Le marché de la téléphonie
mobile en Algérie subit une baisse
des prix sur les Smartphones à
hauteur de 20 %. Voici les expli-
cations de cette baisse selon les
observateurs.
A l’inverse de tous les autres sec-
teurs qui connaissent une flambée
des prix en Algérie, le marché de
la téléphonie mobile voit les prix

des téléphones mobiles enregis-
trer une baisse de 20 %. Les ven-
deurs de smartphones se plaignent
de la chute considérable de la
demande de téléphones portables
ce qui les a contraints à réduire les
tarifs appliqués. 
Le président de la Commission
nationale de la téléphonie et de
l’électronique, Mohamed-Bachir

Tabti, a de son côté affirmé que
les prix des téléphones en Algérie
ont diminué de 20 % en raison de
l’offre qui est plus importante que
la demande. 
Mohamed-Bachir Tabti explique
également que cette baisse de la
demande relève principalement de
baisse du pouvoir d’achat chez
une large part d’algériens, esti-

mant que ces derniers ne peuvent
se permettre d’acheter un télé-
phone dépassant le salaire de base
garanti à 20.000 DA. 
En outre, les vendeurs expliquent
également que grâce à la reprise
des vols, différents types de télé-
phones entrent en quantité impor-
tante ce qui a fait significative-
ment augmenté l’offre.

Mobilis, mise en service de 2 nouveaux sites relais à Bouinan

Le leader algérien des
télécommunications vient
de dévoiler ses résultats
opérationnels du premier
trimestre de l’année 2022.
Djezzy reste sur sa lancée
de la dynamique de
croissance en signant une
progression record pour le
cinquième trimestre
consécutif.

G râce à ses multiples straté-
gies, Djezzy a de nouveau
progressé sur l’ensemble

des indicateurs de performance
financière, avec un premier tri-
mestre 2022 record en terme de
croissance.  Au 31 mars de l’an-
née en cours, Djezzy a réalisé un
chiffre d’affaires de 22,8 milliards
de dinars, soit une croissance de
7,8 % par rapport à la même

période 2021. Un chiffre d’af-
faires réalisé grâce à la stratégie
de l’opération mettant en œuvre
une approche commerciale seg-
mentée en confortant son offre
digitale et en poursuivant le déve-
loppement de l’application
Djezzy App. 
Concernant, l’Ebitda, au premier
trimestre 2022, il s’est établi à 9,9
milliards de dinars soit 9,4 % de
croissance par rapport à 2021. La
marge d’Ebitda de 43,3 %, a éga-

lement augmenté de 0,6 point
reflétant la bonne performance de
l’entreprise tant en termes de
croissance des revenus que de
strict contrôle des dépenses opéra-
tionnelles. 
Djezzy n’a pas également oublié
le volet investissement, en pour-
suivant son programme, en y
injectant 3,8 milliards de dinars
durant ce premier trimestre 2022.
La majorité de l’investissement a
été consacré à l’extension de la

couverture du réseau 4G.
L’opérateur de téléphonie mobile,
a également comptabilisé 14,4
millions de clients à la fin du 1er
trimestre 2022, soit 300.000 abon-
nés additionnels représentant une
croissance 1,8 % par rapport à
l’année passée.  
A cette occasion, Matthieu
Galvani, Président-directeur
général, a déclaré : « Djezzy
confirme avoir retrouvé le chemin
de la croissance durable en réali-
sant une très belle performance
durant le premier trimestre de
cette année dans le sillage de ce
qui a été déjà accompli en 2021.
Les résultats reflètent également
l’efficience du modèle opération-
nel centré sur le numérique et ren-
forcent notre engagement à pour-
suivre la construction d’une entre-
prise digitale pour apporter notre
contribution à la mise en place
d’un écosystème numérique en
Algérie. »

Djezzy : une croissance record
pour le 5e trimestre consécutif

Elon Musk rachète Twitter
pour 44 milliards de dollars 

Elon Musk, homme d’affaires améri-
cain célèbre pour être le patron de la
marque automobile Tesla et devenu
cette année homme le plus riche au
monde, vient de racheter le réseau
social Twitter pour la somme de 44 mil-
liards de dollars.
Le conseil d’administration de Twitter a
accepté l’offre de rachat du milliardaire
Elon Musk pour un montant de 44 mil-
liards de dollars. C’est dans un commu-
niqué que Twitter a annoncé cet accord.
Twitter deviendra ainsi une société privée détenue à 100 % par Elon Musk. Dans le
détail, chaque actionnaire de Twitter recevra 54,20 dollars en espèces pour chaque
action qu’il détient. Le prix d’achat représente une prime de 38 % par rapport aux
cours de l’action Twitter à la clôture de la journée du 1er avril 2022 qui était le dernier
jour de bourse avant qu’Elon Musk ne divulgue sa participation d’environ 9 % des
actions Twitter. Devenu l’homme le plus riche du monde cette année devant Jeff Bezos,
le mythique patron de Tesla était très actif sur le réseau social Twitter, avec toujours des
publications parfois énigmatiques pour annoncer des nouveautés. La proposition de
rachat avait été rejetée avant d’être acceptée par Twitter.  

Meta Facebook, 
lancement d’un casque
de réalité virtuelle haut

de gamme

Le groupe Meta (Facebook) prévoit le lance-
ment cette année d’un nouveau casque de réa-
lité virtuelle. Ce dernier qui sera haut de
gamme porte le nom de code Project
Cambria.
Le patron de Meta (ex-Facebook), Mark
Zuckerberg a partagé les investisseurs à l’oc-
casion d’une conférence téléphonique sur les
résultats du premier trimestre 2022, de nou-
velles informations concernant l’arrivée pro-
chaine du nouveau casque de réalité virtuelle
attendu courant de cette année. 
Mark Zuckerberg, a ainsi confirmé que ce
futur casque dont le nom de code est « Project
Cambria », est conçu principalement pour des
« cas d’utilisation professionnelle », contrai-
rement donc au Meta Quest de première géné-
ration destiné aux et divertissement. 
Ce nouveau casque qui devrait être baptisé
Quest pro, serait doté d’un écran haute réso-
lution pour faciliter la lecture des textes.
L’idée est de continuer à envoyer des mails ou
travailler sur un code sans retirer le casque.
L’objectif de Mark Zuckerberg à terme est : «
Cambria va remplacer votre ordinateur ».

Samsung, intégrer aux téléphones la technologie 
de batteries pour véhicule

Dans le but d’améliorer l’autonomie de ses smartphones, Samsung souhaiterait doter ces der-
niers de la technologie de batterie qui n’est utilisée pour le moment que dans l’industrie auto-
mobile. La puissance de la batterie des futurs téléphones pourrait significativement augmen-
ter. Samsung, via sa société de production de batteries, va débuter la fabrication de la cin-
quième génération de batteries destinées aux véhicules électriques. Cette génération utilisera
pour la première fois, la méthode d’empilage ce qui permet d’augmenter de 10 % sa capacité
avec une taille de batterie équivalente. Dans cet optique, Samsung prévoit d’utiliser cette tech-
nologie d’empilement dans des batteries plus petites destinées au téléphones, au lieu des
grandes cellules. Le fabricant coréen aurait même déjà mis en plus une ligne de production de
ces batteries ainsi qu’une ligne d’essai en Chine. Si Samsung arrive à intégrer cette batterie
dans un téléphone, il disposerait ainsi de 10 % de capacité en plus.  

Un cadre d’Algérie Télécom lauréat d’un prestigieux
concours international 

Algérie Télécoms a l'immense
plaisir de vous annoncer que
Monsieur Koribaa Zaki, sous-
directeur commercial à la direc-
tion opérationnelle des télécom-
munications de Tlemcen, est lau-
réat du prestigieux concours
international - WSIS Project
Prizes 2022 -. Ainsi, son projet
intitulé Fiber Optic essential
mean for Border Area
Sustainable Development
Programme, a été retenu parmi
les 5 meilleurs projets internatio-
naux dans sa catégorie. Toutes nos félicitations à notre champion qui
fait la fierté de l’entreprise et de l’Algérie !

Augmenter le débit internet sans se déplacer ! 
Les usagers de l'In-
ternet fixe ont doré-
navant la possibilité
d'augmenter le débit
de leur connexion à
distance, via l'es-
pace client
d'Algérie Télécom
sans avoir à se
déplacer vers les
agences commer-
ciales Telecom.
Algérie Télécom offre en effet à ses clients la possibilité d’augmenter
leur débit internet à distance, sans avoir à se déplacer vers les agences
commerciales.  
Pour rappel des bonus sont offerts aux clients qui passent au débit de
15 Mbps et plus, sur leur abonnement Idoom ADSL et Idoom fibre. 

Téléphonie mobile : baisse de 20 % des prix des smartphones



Algérie Télécom, 46 millions
d’abonnés à l’Internet en 2021

Des drones pour
accéder à la source

de coups de feu

Djezzy 
Croissance record
pour le 5e trimestre

consécutif

Près de 46 millions d’abonnés à l'Internet fixe et mobile ont été enregistrés durant l'année
2021, soit une évolution de 7,97 % par rapport à 2020, selon le dernier rapport de l'Autorité

de régulation de la Poste et des communications électroniques (ARPCE).
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EM3 lance le casque VR
le plus fin et le plus

léger du monde
Un prototype de casque RV ultra-fin a été baptisé
Ether. Il a été développé par EM3, une startup spé-
cialisée dans la réalité virtuelle, qui vient de le pré-
senter dans un communiqué de presse. Ether se
démarque de ses concurrents par sa légèreté :
l’épaisseur du casque RV n’est que de 6,8 mm, et
son poids d’environ 37 grammes. C’est de loin la
solution d’affichage en réalité virtuelle la plus
légère du marché. Ce n’est que récemment que les
constructeurs de matériel RV ont réussi à réduire
l’épaisseur des casques RV à 25 millimètres, et
leurs poids autour de 170 grammes, grâce aux
optiques de type Pancake. Les principes de l’op-
tique sont les plus limitatifs pour la conception de
ces engins, et les utilisateurs souffrent d’inconfort
avec les casques actuels au bout de 20 minutes de
jeu immersif. Le prototype de casque RV EM3
Ether inclut deux micro-écrans d’une résolution
couleur de 2560×2560 pixels. Le champ de vision
est de 80° par œil pour le moment, et devrait pas-
ser à 100° avec un micro-écran un peu plus grand,
sans augmenter l’épaisseur du verre. Son secret :
placer le module optique très proche de l’œil, ce
qui fait converger le spectre complet de la lumière
sur une courte distance.

XPG Vault, un concept
de souris gaming avec

SSD intégré
Si vous êtes du genre à transporter vos périphé-
riques partout où vous allez jouer, alors la marque
XPG pourrait avoir quelque chose pour vous.
L’entreprise vient de dévoiler un concept de souris
qui devrait être dévoilé durant le CES 2022, un
concept baptisé XPG Vault. Au premier regard, la
souris ne semble pas du tout différente d’une sou-
ris gaming standard, mais sous le châssis, on
trouve un SSD intégré qui peut aller jusqu’à 1 To.
L’idée est la suivante : en intégrant un SSD dans la
souris, les joueurs pourront stocker leurs jeux des-
sus et les emmener partout avec eux. Cette fonc-
tionnalité ne serait évidemment pas réservée aux
joueurs. Pour aller travailler ou étudier, on pourrait
utiliser le stockage interne pour transporter ses
fichiers et documents importants et ceux utilisés
dans la journée. Les créateurs de contenu pourront
y déposer leurs photos, vidéos ou fichiers audio.
Cela étant dit, outre le concept en lui-même, on ne
sait actuellement rien d’autre concernant cette sou-
ris. Nul ne sait par exemple si XPG prévoit de
commercialiser cette souris ou non et encore moins
quel pourrait être son tarif.    

Dans plus de 120 villes aux États-Unis, aux Caraïbes et en
Afrique du Sud, les forces de l'ordre ont déployé des
réseaux de microphones dans certains quartiers dits - chauds
-. Leur mission : identifier et localiser les coups de feu afin
de déployer dans les meilleurs délais possibles les équi-
pages de police sur la zone. Technologiquement, le procédé
est assez simple, il s'agit de trianguler la source des tirs en
calculant les différences en millisecondes de la captation de
chaque microphone. Avec un renfort d'intelligence artifi-
cielle et des opérateurs, on peut alors s'assurer qu'il s'agit
bien d'un coup de feu et non pas d'un pétard, ou tout autre
son ressemblant. Le procédé employé qui a été mis au point
par la société ShotSpotter a une contrainte difficile à élimi-
ner : celle du temps de l'arrivée des équipages de police sur
le lieu de la fusillade. Alors pour patienter jusqu'à l'arrivée
des policiers, ShotSpotter a combiné un drone autonome à
son système de détection.

Des émissions comme Top Chef ou Le
Meilleur Pâtisser seraient bien plus
intéressants pour les téléspectateurs s'il

était possible de goûter les plats des
candidats. C'est ce que propose Homei
Miyashita, un professeur de l'univer-
sité Meiji au Japon. Il a conçu un appa-
reil baptisé TTTV ou Taste the TV
(goûtez la TV), un affichage léchable
qui reconstitue le goût des aliments
présentés à l'écran. En réalité ce n'est
pas l'écran lui-même qui est léchable,
mais un film plastique qui est déroulé
dessus. L'appareil est constitué de dix
réservoirs contenant différents arômes.
Ceux-ci sont combinés pour recréer le
goût recherché et envoyés sous forme
de spray sur le film plastique en des-

sous, à la manière d'une imprimante jet
d'encre. Des rouleaux déplacent le film
sur l'écran pour que l'utilisateur puisse
le lécher. Il est également possible de
placer une coupelle sous le spray si
l'idée de lécher l'écran vous rebute. Le
TTTV fonctionne en pulvérisant un
mélange de produits sur un film plas-
tique pour recréer les goûts des ali-
ments. Pour créer le système, le cher-
cheur a mixé différents aliments qu'il a
ensuite analysés avec un capteur de
goût électronique. Il a ainsi déterminé
leurs compositions afin de les reconsti-
tuer avec les dix réservoirs d'arômes.  

Pour chaque génération du réseau mobile, des petits malins
ont misé sur l'inquiétude des utilisateurs pour vendre des
accessoires censés absorber les vilaines ondes de la télépho-
nie cellulaire. La 5G ne fait pas exception et divers acces-
soires ou grigris sont commercialisés, parfois à des tarifs
exorbitants. Évidemment, aucun de ces produits, vendus
pour l'essentiel sur Internet et notamment sur Alieexpress et
Amazon, n'ont prouvé une quelconque efficacité. Les der-
niers accessoires à la mode sont les pierres magiques.
Vendus entre 5 et 75 euros, ces fétiches sont constitués de
minéraux en provenance de Chine. Ils sont représentés sous
la forme d'amulettes, de colliers, de bracelets ou de bijoux
de diverses formes. C'est notamment le cas du pendentif  -
Quantum Pendant -. En plus de capter les ondes radioac-
tives, il viendrait également assurer la protection de la santé,

améliorer le bien-être et, bien entendu, booster le système
immunitaire pour faire trépasser le coronavirus. Il se trouve
que ces pierres magiques dégageraient un rayonnement
ionisant, autrement dit de la radioactivité.  

Pouvoir parler avec ses proches défunts comme s’ils étaient toujours vivants,
c’est la promesse de la start-up HereAfter AI. Vous pouvez non seulement enten-
dre, mais converser avec votre proche via une application mobile ou une borne
interactive de type Alexa. Il répondra au travers d’histoires préenregistrées,
racontera des souvenirs, des blagues, chantera des chansons et peut même don-
ner des conseils. Bien sûr, pour cela, il faut d’abord avoir créé son avatar avant
sa mort. Rien de plus facile, bien que ce soit un peu dérangeant peut-être. Il suf-
fit d’installer l’application d’HereAfter, et un chatbot automatisé vous posera dif-
férentes questions sur votre vie. L’appli enregistre vos réponses orales, notam-
ment pour capturer votre voix et vos souvenirs, et donner un aperçu de votre per-
sonnalité. Un forfait annuel permet à toute la famille de converser et partager des
souvenirs avec le défunt. Si vous avez pris cette précaution avant de passer de vie
à trépas, vos proches pourront, via un accès payant, converser avec votre avatar
virtuel par-delà la tombe. Vos anciens souvenirs seront intégrés dans une conver-
sation naturelle comme si vous étiez toujours vivant. L’enregistrement et la créa-
tion de l’avatar est gratuite, mais il faut payer une quarantaine d’euros par an
pour l’utiliser et l’écouter, avec un accès partagé à tous les membres de votre
famille.

Des drones pour accéder à
la source de coups de feu

Parler avec vos proches... décédés 
grâce à HereAfter AI

Un collier soi-disant - anti-5G -... radioactif !

Le Japon invente un écran... léchable
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Le site archéologique "Mers
eddadjadj", à une quinzaine de
kilomètres à l’est du siège de
wilaya de Boumerdès et à un
jet de pierre du littoral de
Zemmouri el-Bahri, constitue
l'un des plus prodigieux sites
historiques découverts à
l’échelle locale, de par ses
vestiges uniques témoins des
différentes civilisations qui s’y
sont succédé. 

L es premiers vestiges de ce site, situé en
plein centre-ville de Zemmouri el-
Bahri, ont été mis au jour en 1985,

avant l’annonce officielle de sa découverte
en 2006, puis son inscription, un an plus
tard, à l'inventaire supplémentaire de la
wilaya, grâce à une collaboration avec l'as-
sociation culturelle et artistique "Souagui".
Ce site renferme, à ce jour, d’innombrables
vestiges témoins de civilisations multiples,
à commencer par la préhistoire, représentés
par les pierres taillées remontant à l’âge de
pierre, jusqu'à la période berbère, puis les
ères punique, romaine et islamique. Il a été,
aussi, cité dans les écrits de nombreux
voyageurs et érudits réputés, dont Kitab El
Ibar (Livre des exemples) d’Ibn Khaldoun,
et Histoire générale d'Algérie
d’Abderrahmane El Djilali. 
Selon un archéologue de la région, Rabah
Belabbes, ce site renfermerait les vestiges
d’un village, unique du genre, remontant à
l’ère islamique et s’étendant sur une super-
ficie de sept  hectares.
Formé de couches souterraines archéolo-
giques relevant de différentes époques his-
toriques, vers le IVe et VIe siècle de
l'Hégire (entre le 10e et 12e siècle de l’ère
chrétienne), le site  Mers eddadjadj a béné-
ficié entre 2017 et 2019, de travaux de pros-
pection archéologique effectués par des étu-
diants de l'institut d'archéologie de l'univer-
sité d'Alger 2, avec la participation d'ensei-
gnants et de chercheurs de différentes spé-
cialités.   Cette opération a été précédée par
un sondage archéologique effectué en mars
2007, ayant donné lieu à d’importantes
découvertes à l’origine du classement du
site au patrimoine culturel national en 2016.

Selon les opérations de prospection réali-
sées en son sein et autres sources et réfé-
rences historiques, le site renferme la ville
historique de Mers eddadjadj, remontant à
l’époque islamique. Dans l’antiquité, celle-
ci était dénommée "Rusubikari", une impor-
tante ville de la Maurétanie césarienne,
construite sur les ruines d’un comptoir de
négoce de l’époque des carthaginois, au VIe
siècle avant J.-C. 
En 1225, ce pôle économique d’importance
fut l’objet d’une attaque militaire de la part
de Yahia Ben Abi Ghania El Miourki, qui
avait conduit une importante révolte contre
les Almohades, en détruisant leurs villes et
forts, dont cette cité, qui fut dès lors enseve-
lie sous le sable pour des siècles, avant sa
mise au jour en 2006.  
Considérant la valeur historique, notam-
ment au plan touristique, et l’importance
culturelle et archéologique de ce site, un
grand espoir est fondé par les habitants de la
commune côtière de Zemmouri, à travers
les associations de la société civile dédiées
au patrimoine, sur le début de mise en
œuvre de son plan de protection et valorisa-
tion. 
Un espoir partagé par Belabbes Rabah, pré-
sident de l'association "Souagui", qui s’est
félicité, dans une déclaration à l’APS, à l'oc-
casion du mois du patrimoine, de "l’entame
de la mise en œuvre du plan technique de
protection et valorisation du site, qui
ouvrira la voie à d’autres découvertes",
espère-t-il, appelant à la nécessité de garan-

tir les fonds nécessaires pour la protection
des vestiges déjà mis à jour. 
Il a aussi lancé un appel en direction des
associations locales du domaine, des autori-
tés et des organismes culturels, en vue de la
"poursuite des efforts" pour la mise au jour
des autres trésors archéologiques renfermés
par ce site, selon les conclusions des mis-
sions de prospection réalisées à son niveau.
"Il est impératif d’œuvrer à la transforma-
tion de ce site, à l'avenir, en un musée à ciel
ouvert, qui sera doté d’équipements, de
nature à le promouvoir en une destination
touristique", a, par ailleurs, recommandé M.
Belabbes. A noter, l’entrée en mise en
œuvre, depuis mars dernier, du plan tech-
nique de protection et valorisation du site
archéologique "Mers eddadjadj", et des
zones protégées de Zemmouri El Bahri,
suite à l’adoption de sa mouture finale par
l’assemblée populaire de la wilaya (APW).
Selon l’exposé de ce plan présenté devant
l’APW, ce site archéologique a bénéficié
d'une opération de clôture, qui est toujours
en cours, pour le protéger de la dégradation
et du pillage.  Ce plan se repartit en trois
étapes. La première est relative à un diag-
nostic et à la prise de mesures d’urgence
pour le site, tandis que la 2e phase prévoit la
réalisation des relevés topographiques et
archéologiques du site, avec l’élaboration
d’un plan directeur d'aménagement et d'ur-
banisme (PDAU) et d’un plan d’occupation
du sol (POS).  La 3e phase porte sur l’élabo-
ration de la version définitive de ce plan. 

Le secteur de la santé à Boumerdès a béné-
ficié de nombreux projets destinés à amélio-
rer la qualité des prestations fournies aux
citoyens, dont certains sont en chantier et
d'autres réceptionnés durant l'année en
cours, a-t-on appris auprès de la direction
locale de la santé et de la population (DSP). 
Selon le DSP, Saïd Ouabbas, il s’agit de
projets ayant bénéficié, ces deux dernières
années, d’une levée de gel, dont un hôpital
de 240 lits à Boumerdès, attendu à la mise
en service au début de l'année prochaine. Le
taux d’avancement des travaux de sa réali-
sation est de plus de 70 %. 
A cela s’ajoute le projet d’un hôpital psy-
chiatrique de 120 lits en chantier dans la
commune de Boudouaou, et prévu à la
livraison avant fin 2022. Ce projet a enre-
gistré un grand retard en raison du gel de
l'opération, mais aussi à cause de l’insuffi-
sance de l'enveloppe financière affectée au
projet et le passage de réseaux sous le ter-
rain devant l'accueillir.  
La wilaya a, également, bénéficié d’un
hôpital de 60 lits au profit de la commune
de Khemis el-Khechna qui sera lancé en

réalisation avant la fin de l’année (2022), et
ce après le règlement du problème de choix
de terrain. Le même responsable a, par ail-
leurs, fait cas de la levée du gel sur le pro-
gramme de réaménagement de nombreuses
polycliniques et d'équipement d'unités et de
centres médicaux, pour une enveloppe glo-
bale de 70 millions de dinars. 
Plusieurs projets de polycliniques seront, en
outre, relancés à Tidjelabine, Chaâbat el-
Ameur, Ouled Haddadj, Bordj-Menaïel, et
Larbaâtache, parallèlement au lancement de
la réalisation de 5 autres polycliniques à tra-
vers la wilaya. Le secteur de la santé a éga-
lement bénéficié d'un projet de réalisation
d’un centre mère-enfant dans la ville de
Boumerdès, en plus de l'ouverture de 20
points d’urgences au niveau des polycli-
niques, et d'un service des urgences médico-
chirurgicales à l'hôpital de Bordj-Menaïel,
où les urgences pédiatriques ont été désor-
mais séparées des urgences médicales. 
A noter que la wilaya a déjà enregistré la
mise en service de l’Institut national de for-
mation paramédicale, l’ouverture d’un ser-
vice pédiatrique à l'hôpital de Bordj

Menaïel, d’un centre de désintoxication. 
A cela s'ajoute l'ouverture de deux centre de
santé, respectivement dans les communes
Timezrit et Boudouaou, de salles de soins
dans les villages de Touzroute et Dar el-
Beïda de la commune de Baghlia, et une
salle polyvalente à Dellys. 
Le secteur de la santé a également été ren-
forcé, localement, par l’ouverture de salles
polyvalentes à Legata et Kherrouba, d'un
centre de transfusion sanguine à Corso, de
salles de soins à Si-Mustapha et
Boumerdès, et la réhabilitation de 10 cen-
tres de santé transformés en polycliniques.
A noter que la wilaya compte actuellement
trois hôpitaux d'une capacité globale de 927
lits, soit une moyenne d’un lit pour 851
habitants, outre une quarantaine de polycli-
niques, équivalant à une moyenne d’une
polyclinique pour 23.473 habitants, et près
de 110 salles de soins. 
Boumerdès dispose aussi d’un centre de
dépistage du sida et de trois unités de sur-
veillance et de traitement des maladies res-
piratoires.

aps
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AÏN-DEFLA
1.600 logements

attribués
1.600 logements ont été attribués
samedi à leurs bénéficiaires issus de
sept communes de Aïn-Defla à l’oc-
casion de la célébration de la fête des
travailleurs coïncidant avec le pre-
mier mai de chaque année.
L’opération d’attribution a porté sur
1.068 logements publics locatifs
(LPL), 236 réalisés par l'Agence
nationale d'amélioration et du déve-
loppement du logement (AADL) et
300 logements ruraux. 

Une cérémonie a été organisée à
l'occasion au niveau de la salle de
réunion du siège de la wilaya de Aïn-
Defla en présence des membres du
gouvernement et des autorités
locales à leur tête le wali, Embarek
El Bar.  Les bénéficiaires de l’opéra-
tion, dont certains ont formulé une
demande de logement social depuis
de nombreuses années, ont soutenu
qu'"une nouvelle vie commence dés-
ormais" pour eux. 
Les festivités officielles inhérentes à
la célébration de la fête des travail-
leurs, abritées cette année par la
wilaya de Aïn Defla, ont été mar-
quées par l’organisation d’une
grande marche des travailleurs,
laquelle s’est ébranlée du centre-
ville avant de rallier les autres quar-
tiers du chef-lieu de wilaya. Après
avoir donné le coup d’envoi de la
course des facteurs, la délégation
ministérielle s’est par la suite rendue
à la maison de la Culture et des Arts
émir-Abdelkader où diverses activi-
tés ont été programmées dont,
notamment, des expositions mettant
en exergue des habits traditionnels et
des produits du terroir.

TIZI-OUZOU
2 embarcations

de pêche
exportées vers 
la Mauritanie

L'entreprise Sakomas, spécialisée
dans la construction navale à
Azeffoun, au nord de Tizi-Ouzou, a
procédé jeudi à la livraison de deux
chalutiers vers le marché maurita-
nien, a-t-on appris de son Président-
directeur général, Nour El Islam
Benaoudia. 
"La livraison des deux embarcations
de pêche d'une longueur de 14
mètres était prévue pour mars 2020,
mais a été reportée pour cause de la
situation sanitaire marquée par la
pandémie du coronavirus", a souli-
gné M. Benaoudia. 
Le client mauritanien, qui a séjourné
depuis quelques jours dans la ville
d'Azeffoun, a "effectué, durant cette
période, plusieurs tests qui se sont
avérées concluant sur les deux
embarcations", a-t-il ajouté. 
Depuis le lancement de son chantier
naval d’Azeffoun en 2015, Sakomas
a construit pas moins d'une dizaine
de bateaux de pêche de 12 à 19
mètres, au profit de clients de diffé-
rents ports du pays.

aps

BOUMERDÈS, "MERS EDDADJADJ" DE ZEMMOURI

Un site archéologique unique

BOUDOUAOU, SECTEUR DE LA SANTÉ

De nombreux projets en perspective



Avec ses 44,2 millions
d'habitants et un produit
intérieur brut par habitant
de 3.337 dollars, l'Algérie
tarde à diversifier son
économie, selon les
observateurs, en raison de
sa forte dépendance des
hydrocarbures (plus de 93
%).
PAR AMAR AOUIMER 

L a Compagnie française d'assurance
pour le commerce extérieur (Coface)
relève des points négatifs et points

positifs de l'économie algérienne pour les
années 2022 et 2023.
Ainsi, elle énumère les points forts en
mettant en exergue les importantes
réserves de pétrole et de gaz, le potentiel
important en matière d’exploitation du
gaz de schiste et le potentiel dans les
domaines de l’agriculture, des énergies
renouvelables et du tourisme, ainsi que sa
position géographique favorable, à proxi-
mité du marché européen.
Concernant les points faibles, la Coface,
qui est une société d'assurance crédit dont
la mission est d'aider les entreprises à se
développer en assurant le risque d'insolva-
bilité de leurs clients et à prendre les déci-
sions de crédit nécessaires pour renforcer
leur capacité à vendre sur leurs marchés
nationaux et d'exportation, cite, notam-
ment, la forte dépendance aux recettes
d’hydrocarbures, un taux de chômage des
jeunes élevé, faibles opportunités pour les
diplômés et un poids excessif du secteur
public. Aussi, elle énumère également la
crise politique et sociale aiguë déclenchée
en 2019, le mauvais état des infrastruc-
tures et les lourdeurs bureaucratiques, cor-
ruption, faiblesses du secteur financier et
environnement des affaires incertain.

En 2022, la croissance 
largement dépendante du marché

des hydrocarbures 
La Coface aborde l'appréciation des
risques et la reprise contrainte malgré des

prix élevés d'hydrocarbures. L’économie
algérienne a connu un rebond de l’activité
en 2021, tiré par la hausse des prix de
l’énergie et l’augmentation des quotas de
production de l’Opep+. 
En 2022, la croissance, largement dépen-
dante du marché des hydrocarbures (près
d’un tiers du PIB et plus de 93% des
recettes d'exportations), ralentira avec
l’affaiblissement de l’effet de base, tandis
que la production de pétrole pourrait
reprendre son déclin structurel lié à un
sous-investissement dans le secteur, pré-
cise cette même source. 
Toutefois, malgré la fermeture du gazoduc
Maghreb-Europe suite au différend avec
le Maroc, la forte demande italienne et
espagnole devrait se traduire par une
croissance des exportations de gaz. 
La Coface rappelle que les exportations
hors hydrocarbures, composées principa-
lement d’engrais, de produits minéraux,
chimiques et de produits agro-alimen-
taires (dattes, sucre) resteront modestes en
2022.  La consommation des ménages
(45% du PIB en 2020) a timidement repris
en 2021, car les mesures de soutien du
gouvernement n’ont pas pleinement suffi
à contrer l’érosion du pouvoir d’achat des
ménages par la forte inflation, liée aux
prix des denrées alimentaires, a-t-elle sou-
ligné. Elle indique qu'en 2022, malgré la

progression attendue de la campagne de
vaccination contre la Covid-19, elle res-
tera contrainte par un taux de chômage
avoisinant les 15% et une inflation tou-
jours élevée. 
"En outre, l'investissement public,
concentré dans les secteurs des hydrocar-
bures, des infrastructures et du logement,
a repris en 2021 après le gel en 2020". 
Cet organisme français spécialisé dans le
commerce extérieur ajoute qu'en 2022,
"les pouvoirs publics favoriseront, notam-

ment, le secteur des mines (fer, phos-

phate), en suivant le programme national

d’exploitation minière 2021-2023.

Cependant, la reprise de l’investissement

sera largement limitée par la fragilité

budgétaire, tandis que sa part privée sera

contrainte par l’environnement des

affaires encore difficile, malgré l’abroga-

tion (hors secteurs stratégiques), en juin

2020, de la loi plafonnant à 49 % la par-

ticipation étrangère dans une firme algé-

rienne et un nouveau soutien aux star-

tups".

Déficits élevés et érosion 
des réserves de change

En 2021, ajoute la Coface, "le déficit
public a continué de se creuser car la
hausse des dépenses de soutien à l'écono-
mie n’a pas été compensée par l’accrois-

sement des revenus des hydrocarbures (45
% des recettes publiques). 
En 2022, ce déficit diminuerait grâce à
une hausse de 9 % des recettes pétrolières
prévues par l’état. Cependant, il restera
élevé en raison des importantes dépenses
de fonctionnement et d’équipement de
l’Etat et du poids des transferts sociaux
(9,5 % du PIB). Alors que la dette
publique s’alourdit, l’endettement exté-
rieur restera faible (moins de 1 % du PIB),
le pays étant encore réticent à solliciter
une assistance extérieure pour financer
l'important déficit. Repris en 2021, le pays
devrait, donc, continuer le financement
monétaire par l’intermédiaire de la
Banque centrale. Le déficit du compte
courant s’est réduit en 2021 dans le sillage
du déficit commercial, en raison de la
forte reprise des prix et des volumes d'ex-
portation d’hydrocarbures, ainsi que des
politiques d’encadrement des importa-
tions. 
En 2022, note la Coface, "le déficit cou-

rant continuera de se resserrer, puisque

ces politiques de restrictions des achats

de l’étranger (principalement sur les

machines et les denrées alimentaires)

continueront de réduire la facture d’im-

portations. L’excèdent de la balance des

transferts courants stagnera et ne permet-

tra pas de compenser le déficit de revenus

primaires (lié aux rapatriements des pro-

fits des entreprises étrangères)". 
Les IDE (investissements directs étran-
gers) augmenteront, ajoute cette même
source, mais resteront faibles. La suppres-
sion du plafonnement des participations
étrangères au capital des sociétés locales
ne pourra générer qu’un léger surcroît, car
elle exclut les secteurs les plus attractifs
(hydrocarbures, mines…). Les faibles
flux d’investissement et le refus du gou-
vernement de faire appel à l’endettement
extérieur continueront de faire pression
sur les réserves de change, en baisse
depuis 2014 (de 193 milliards dollars,
elles sont tombées à 45,5 milliards dollars
en septembre 2021).
Rappelons qu'il est hors de question de
recourir à l'endettement extérieur car il
pourrait être préjudiciable pour l'écono-
mie nationale et la souveraineté nationale.                            

A. A.
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L'ÉCONOMIE ALGÉRIENNE AUSCULTÉE PAR LA COFACE 

Concrétiser le programme national
d’exploitation minière 2021-2023

L'Agence nationale de promotion du
commerce extérieur (Algex) a annoncé
le programme officiel de la participa-
tion de l'Algérie aux manifestations
économiques à l'étranger pour l'année
2022, comprenant plusieurs foires
internationales, salons spécialisés et
expositions dédiées aux produits algé-
riens et services. 
Ce programme comprend la participa-
tion de l'Algérie à plusieurs exposi-
tions, dont la Foire internationale de
Tripoli (Libye du 9 au 15 mai), la Foire
internationale de Damas en Syrie (en
août), la Foire internationale de
Marseille (France du 22 septembre au
1er octobre), la Foire internationale de

Shanghai (Chine du 5 au 10 novembre),
la Foire internationale de La Havane
(Cuba en novembre), la Foire
d'Automne de Manama (Bahreïn du 22
au 30 septembre) et la Foire internatio-
nale de Dakar (Sénégal en décembre). 
Concernant les manifestations spéciali-
sées, l'Algérie participera au Salon
international de l'alimentation à Paris
(France) du 15 au 19 octobre, au Salon
international de l'alimentation et de la
technologie alimentaire "Peterfood" à
Saint-Pétersbourg, en Russie, du 15 au
17 novembre). 
L'Algérie participera également au
Salon des équipements médicaux et de
laboratoire, qui sera organisé au Caire

(Egypte du 19 au 21 mai), et à la
sixième édition du Salon des technolo-
gies de l'information et de la communi-
cation en Côte d'Ivoire du 29 mai au 1er
juin, ainsi qu'à la Gitex Technology
Week à Dubaï (émirats arabes unis) du
10 au 14 octobre.
L'Algérie participera également au
Salon international de l'artisanat de
Ouagadougou (SIAO 2022), au
Burkina Faso, du 28 octobre au 6
novembre. S'agissant des expositions
des produits et services algériens à
l'étranger, l'agence Algex a annoncé
l'organisation d'expositions dans plu-
sieurs pays africains, dont la Libye, le
Niger, la Côte d'Ivoire, la Mauritanie et

le Sénégal outre la France et le Qatar. 
Les dates de l'organisation de ces mani-
festations seront fixées en coordination
avec les ambassades algériennes dans
ces pays, selon l'Algex. 
Dans ce cadre, l'Agence a appelé les
opérateurs économiques intéressés par
la participation aux salons de produits
algériens à consulter le programme
officiel de la participation de l'Algérie
aux expositions et salons organisés à
l'étranger pour l'année 2022, à travers
deux liens électroniques en langues
arabe et étrangères, à savoir sa page sur
le réseau social Facebook et le site
internet de l'Agence.

R. E.

PARTICIPATION DE L'ALGÉRIE AUX FOIRES ET SALONS INTERNATIONAUX 

Promouvoir le climat d'affaires en Algérie 

Beaucoup d’Algériens brillent
sur la place internationale,
dans de nombreux domaines
divers et variés comme
l’industrie de l’automobile, la
technologie, la science ou
même la mode. 

PAR RIAD EL HADI

C’ est d’ailleurs le cas de deux
femmes franco-algériennes qui
se sont démarquées au Moyen-

Orient. 
Faïza Bouguessa et Soumia Benturquia
sont, en effet, considérées comme faisant
partie des 30 femmes ayant la capacité de
créer des marques au Moyen-Orient. 
Faïza Bouguessa est une créatrice franco-
algérienne, propriétaire de la marque
Bouguessa fondée en 2014, siégeant aux
émirats arabes unis. Ses créations et ses
produits sont distribués dans les enseignes
en Arabie saoudite, au Koweït et à Dubaï
en plus d’être vendus en ligne, via son site
internet. Elle connaît un franc succès et
beaucoup de personnalités ont validé ses
créations telles que Beyoncé, Sonam
Kapoor Ahuja, Priyanka Chopra, Melissa
McCarthy et Amina Maadi. La particula-
rité de la créatrice d’origine algérienne est
très frappante : mixer influences orien-
tales et occidentales. D’une "Fashion
Week" à l’autre, Faïza Bouguessa fait son

apparition auprès des plus grands, se fai-
sant une place dans ce monde connu pour
être très sélectif.

Soumia Benturquia, fondatrice
d’une société florissante

Soumia Benturquia quant à elle, est la
fondatrice de la marque "Fodél", créée en
2017. Elle gère une société qui œuvre
dans les services de logistiques, plus pré-
cisément dans les services de livraison de
colis. La Franco-Algérienne est à la tête
de succursales aux émirats arabes unis, au
Royaume d’Arabie saoudite, au Koweït,
au royaume de Bahreïn et au sultanat
d’Oman avec pas moins de 50 salariés et

plus de 8 millions de dollars de finance-
ment. De plus, Fodél compte parmi ses
partenaires des enseignes de renom tels
qu’Amazon, Landmark ainsi que DHL. 
L’entreprise propose aux acheteurs en
ligne la possibilité de retirer leurs colis à
tout moment dans l’un de ses magasins-
marchands partenaires, les domaines dans
lesquels elle opère sont très diversifiés,
comptant plusieurs points de ramassage et
de dépôt  dans son réseau, qui comprend
des stations-service, des épiceries, des
pharmacies et des magasins d’autres caté-
gories qui ouvrent jusqu’à minuit ou, dans
certains cas, 24h/24 et 7j/7.

R. E.

PAR RACIM NIDAL

Le ministre de l'Industrie, Ahmed
Zeghdar, a affirmé, hier à Alger, que les
"mutations que connaît le monde dans le
domaine de l'énergie imposent de s'orien-
ter vers l'investissement dans l'hydrogène,
un créneau dans lequel l'Algérie dispose
de grandes potentialités". 
S'exprimant à l'occasion de la 26e journée
de l'énergie, Zeghdar a déclaré qu'au
"regard des changements que connaît la
scène énergétique mondiale, l'Algérie est
désormais appelée à s'intéresser davan-
tage à l'investissement dans l'exploitation
des potentialités dont elle recèle y com-
pris l'hydrogène vert". 
Il convient donc de mettre en place un
plan d'action à court et à long termes en
coordination avec les sociétés spécialisées

et les différents acteurs dont la société
civile, en vue d'encourager l'investisse-
ment dans le domaine des énergies renou-
velables et les filières industrielles
concernées, a recommandé le ministre qui
a fait valoir que "le travail collectif est
indispensable pour réaliser une transition
énergétique efficace".  A la faveur des
atouts qu'elle possède pour développer
l'hydrogène, l'Algérie peut devenir un
acteur énergétique mondial et être ainsi
bien placée pour atteindre les objectifs
dans le domaine de la transition énergé-
tique et mieux lutter contre les change-
ments climatiques.  Ainsi, le développe-
ment de l'hydrogène renforcera la crois-
sance de plusieurs branches industrielles
telles que l'industrie de l'ammoniac, les
engrais, les tissus industriels, la chimie
industrielle et l'électronique.

Zeghdar a appelé les investisseurs algé-
riens à conclure des partenariats avec les
opérateurs des pays pionniers dans le
domaine de la transition énergétique et de
l'efficacité énergétique à même de leur
assurer le transfert des technologies de
pointe dans ce domaine.  Ces efforts
seront accompagnés par la mise en place
de cadres juridiques et réglementaires
pour inciter et encourager l'investisse-
ment, la recherche et le développement
ayant trait à la transition énergétique.  Le
ministre de l'Industrie a rappelé que la
"nouvelle loi relative à l'investissement
qui sera débattue dimanche au Conseil
des ministres, contribuera à améliorer le
climat des affaires et facilitera l'acte d'in-
vestissement à travers l'assouplissement
des procédures administratives".

R. N.

L'Algérie devrait investir davantage dans
le domaine des eaux non conventionnelles
pour garantir sa sécurité hydrique, a souli-
gné l'enseignant-chercheur à l'école natio-
nale supérieure agronomique d'Alger,
Brahim Mouhouche.  "Nous devons impé-
rativement donner la priorité à des inves-
tissements importants dans les eaux non
conventionnelles, à l'instar de la réutilisa-

tion des eaux usées, les eaux pluviales ou
celles provenant du dessalement d'eau de
mer", a indiqué le professeur. Mouhouche
lors de son intervention à l'occasion de la
26e édition de la journée de l'énergie.
Selon les chiffres avancés par cet univer-
sitaire, le potentiel hydrique convention-
nel renouvelable de l'Algérie est évalué à
près de 12 milliards de m3/an, soit moins

de 270 m3/habitant/an, ce qui est insuffi-
sant pour répondre aux différents besoins
nationaux, nécessitant le recours "urgent"
aux eaux non conventionnelles. 
Le professeur Mouhouche a rappelé que
l'Algérie a fait d'"énormes progrès" dans
ce domaine, avec notamment la mise en
place de 200 stations de traitement des
eaux usées et de 13 stations de dessale-

ment d'eau de mer (fonctionnelles), mais
"beaucoup reste à faire pour assurer la
sécurité hydrique", assure-t-il.
S'agissant des eaux non renouvelables du
pays, l'expert a affirmé que le Sud algé-
rien renferme des eaux souterraines esti-
mées à 50.000 milliards m3 qui peuvent
être exploitées.

R. N.
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FEMMES ENTREPRENEURES AUX ÉMIRATS

Deux Algériennes
dans le Top 30

JOURNÉE DE L'ÉNERGIE

Nécessité de s'orienter vers
l'investissement dans l'hydrogène

GARANTIR LA SÉCURITÉ HYDRIQUE

Investir davantage dans les eaux non conventionnelles

CLASSEMENT DU COÛT 
DU PASSEPORT 

Où en est l'Algérie ?
Le passeport est un document indispensable
pour visiter d’autres pays. Son coût varie
d’un pays à un autre et d’une région du
monde à l’autre. Alors que dans certains pays
le prix peut atteindre des centaines de dollars
en Algérie il demeure relativement  accessi-
ble. En effet, dans des chiffres publiés par le
média Echourouk nous remarquons que la
moyenne est entre 100 et 160 dollars alors
qu’il est possible d’avoir son passeport algé-
rien pour seulement 41 dollars si le citoyen
est sur territoire national et 60 dollars si la
demande se fait à partir de l’étranger.  Les
pays se plaçant en tête de la liste sont tous les
deux arabes, avec le Liban affichant un prix
de 795 dollars et la Syrie de 600 dollars suivi
du Cuba dont le passeport revient à 270 dol-
lars. Chaque année un classement est effec-
tué, mettant les passeports des différents pays
à des places selon les possibilités qu’ils
offrent aux citoyens. 
Ayant déjà perdu 20 places en 15 ans,
l’Algérie n’est pas dans la meilleure des
positions et se retrouve classée à la 9e place
concernant les pays arabes et à la 36e position
en Afrique. En effet, d’après le dernier clas-
sement de henley passport index 2022, sur
l’ensemble des 199 pays, l’Algérie se posi-
tionne à la 92e place. 
Plus concrètement, les citoyens algériens dis-
posant d’un passeport ont accès à 52 destina-
tions différentes sans visa comparé aux japo-
nais dont les possibilités s’élèvent à 192
pays, les plaçant en tête de la liste.

INTEMPÉRIES MEURTRIÈRES 
Deux morts à Tiaret 

et à Tizi-Ouzou
Le corps sans vie du jeune Mohamed M.,
emporté par les eaux de oued Touil à Mahka,
dans la wilaya de Tiaret, a été retrouvé
samedi, par les éléments de la Protection
civile, rapporte El Khabar. Âgé de 21 ans,
Mohamed M. était porté disparu depuis
mardi dernier. Toujours selon El Khabar, le
corps d’une autre personne, noyée dans un
étang, a été repêché vendredi au lieu dit
Zaâroura, à l’ouest de Tiaret. 
À Boghni, dans la wilaya de Tizi-Ouzou, un
enfant de 6 ans a été emporté par les eaux de
la rivière Tala-Oulili suite aux dernières
pluies torrentielles ayant affecté le nord de
l’Algérie. 
Vendredi, il a été retrouvé vivant après une

remarquable mobilisation de la Protection
civile ainsi que des citoyens des localités
d’Ath-Mendès, Boghni, Mechtras et Assi-
Youcef, a rapporté le quotidien Echaab, pré-
cisant toutefois que l’enfant a malheureuse-
ment rendu l’âme à l’hôpital de Boghni  suite
à ses graves blessures. 
Les pluies torrentielles qui se sont abattues
jeudi ont provoqué des coupures de routes
notamment dans la wilaya de Béjaïa, où les
automobilistes ont passé des heures bloquées
sur la RN9, après un éboulement à la sortie
de la localité d’Aït-Anane.
Ces pluies d’une ampleur considérable n’ont
pas causé que des morts et des désagréments.
À Aïn-Defla, le barrage M’hamed-Bentaiba
s’est rempli jusqu’à déborder, au grand bon-
heur des agriculteurs de la région qui souf-
frent depuis des années des conséquences de
la sécheresse.

R. N.
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La police antiterroriste
marocaine a annoncé avoir
arrêté le 6 mai 2022, avec
l'appui du FBI américain, un
homme soupçonné d'être
enrôlé dans l'organisation
terroriste État islamique.

L a police antiterroriste marocaine
a en effet annoncé avoir arrêté le
6 mai 2022, avec l'appui du FBI

américain, un homme soupçonné
d'être enrôlé dans l'organisation jiha-
diste état islamique en vue de perpé-
trer des "actes terroristes" au Maroc.  
Le membre présumé de l’organisation
état islamique a été appréhendé ven-
dredi 6 mai à Berkane, dans le nord-
est du pays. L'annonce a été faite par
la police antiterroriste. Cette arresta-
tion s'est faite en coordination avec le
FBI. Selon Rabat, l'homme projetait
de commettre des attentats terroristes
sur le sol marocain.  
Cet ingénieur, qui opérait à Berkhane,
gérait, selon le Bureau central d’in-
vestigations judiciaires, "sur une pla-
teforme de communication, un groupe
fermé aux objectifs et projets extré-
mistes, visant à enrôler et à embriga-
der des sympathisants". Cet homme

de 37 ans est soupçonné d’avoir voulu
mener des actes terroristes dans le
pays. À en croire la police antiterro-
riste, il aurait projeté de commettre
des attentats contre des personnalités
marocaines et étrangères sur le sol
marocain. "Les contours de son projet
terroriste ont été dévoilés sur la base
de recherches et d’investigations tech-
niques conjointes avec le FBI, la
police fédérale américaine", indique
le Bureau central d’investigations
judiciaires dans un communiqué
(BCIJ).  Dans ce même communiqué,

le BCIJ souligne "l’importance de la
coopération bilatérale, conjointe et
avancée avec les États-Unis dans le
domaine de la lutte contre le terro-
risme". 
Cette arrestation intervient à quelques
jours d’un rendez-vous important.
Mercredi 11 mai, la coalition interna-
tionale anti-état islamique, co-prési-
dée par le Maroc et les états-Unis,
doit se réunir à Marrakech.  
Selon Rabat, plus de 2.000 cellules
terroristes ont été démantelées en 20
ans dans le pays. 

Guy Marius Sagna, conseiller en
charge des affaires sociales et de la
réinsertion de la ville de Dakar et
Seydina Oumar Touré, conseiller
technique en charge de la sécurité... ce
sont des nominations qui font débat. 
Un maire peut-il recruter comme bon
lui semble ? Non, selon le Président
Macky Sall, qui a rappelé cette
semaine le décret fixant les organi-
grammes-types dans les collectivités
territoriales. C’était lors de la remise
des cahiers de doléances par les syndi-
cats. "Un maire ne peut pas faire ce

qu’il veut dans une république,
affirme le Président Macky Sall. Ce
n'est pas possible et il est soumis à la
loi. S’il ne respecte pas la loi, il est
démis de ses fonctions. Il est révo-
qué." 
Le chef de l’état n’a pas cité explici-
tement Barthélémy Dias, mais d’au-
tres s’en sont chargés : "Les recrute-
ments de Guy Marius Sagna et du
capitaine Touré sont purement poli-
tiques, c’est une provocation", affirme
un membre de la majorité présiden-
tielle. Mais Barthélémy Dias persiste

et signe. Il a répondu jeudi lors d’une
conférence de presse : "Au service de
Dakar, il n’y a pas de camp, il n'y a
que les compétences et les intelli-
gences de ceux qui veulent servir leur
ville. Rien ni personne ne pourra me
détourner de la mission que vous
m'avez confié.
Nous allons interpeller
l’Organisation Internationale du tra-
vail", a averti le maire de Dakar, sur la
"discrimination et le harcèlement",
dont sont victimes, selon lui, ses deux
nouvelles recrues. 

Le chef suprême de l'Afghanistan a
ordonné samedi 7 mai que les
Afghanes portent désormais en public
la burqa, un voile intégral, imposant la
plus sévère restriction à la liberté des
femmes depuis le retour au pouvoir
des talibans en août.
Le décret, signé par Hibatullah
Akhundzada a été rendu public
samedi 7 mai par le gouvernement
taliban devant la presse à Kaboul.

"Les femmes, qui ne sont ni trop
jeunes ni trop vieilles devraient voiler
leur visage quand elles font face à un
homme qui n'est pas membre de leur
famille", pour éviter la provocation,
ajoute ce décret. Si elles n'ont pas
d'importante tâche à effectuer à l'exté-
rieur, il est "mieux pour elles de rester
à la maison". Les talibans avaient éga-
lement imposé le port de la burqa lors
de leur premier passage au pouvoir

entre 1996 et 2001, marqué par une
forte répression des droits des
femmes, conformément à leur inter-
prétation ultra-rigoriste de la charia, la
loi islamique. Après avoir pris le pou-
voir à la mi-août, en mettant fin à
vingt années d'occupation par les
états-Unis et leurs alliés, qui les en
avaient chassés en 2001, les talibans
avaient promis de se montrer cette
fois-ci plus souples. Mais ils ont rapi-

dement renié leurs promesses, érodant
à nouveau progressivement les droits
et balayant 20 années de liberté
conquise par les femmes. Celles-ci
sont désormais largement exclues des
emplois publics et sont interdites de
voyager seules.  En mars, les talibans
ont fait refermer les lycées et collèges
pour filles, quelques heures à peine
après leur réouverture.

Agences

MAROC

Un membre présumé de 
l'EI arrêté en coordination

avec le FBI

SÉNÉGAL

Tensions entre le nouveau maire de Dakar
et la présidence

AFGHANISTAN

Les femmes sommées de porter la burqa en public

ROYAUME-UNI
Boris Johnson

sort affaibli des
élections locales  
Les travaillistes britanniques ont
de quoi se réjouir : ils viennent de
décrocher des victoires très sym-
boliques aux élections locales.
Dans leur escarcelle, à Londres,
les conseils de Westminster aux
mains des conservateurs depuis
leur création en 1964. Si elle ren-
force son emprise dans la capi-
tale, l'opposition britannique
obtient des gains plus limités en
dehors de Londres. 
Les conservateurs eux, sont en
net recul mais les scandales n'ont
pas donné lieu à l'effondrement
tant redouté. 
"C'est la mi-mandat et ce sont
certainement des résultats miti-
gés. Nous avons eu une nuit diffi-
cile dans certaines parties du
pays, mais d'un autre côté, dans
d'autres parties du pays, vous
voyez toujours des conservateurs
aller de l'avant et faire des gains
assez remarquables dans des
endroits qui n'ont pas voté
conservateur depuis longtemps
ou même jamais" souligne le
Premier ministre Boris Johnson. 
Pour la première fois depuis les
révélations des fêtes à la rési-
dence du Premier ministre pen-
dant les confinements, les élec-
teurs avaient le pouvoir de sanc-
tionner le gouvernement. Au pou-
voir depuis 12 ans, les conserva-
teurs paient leur immobilisme
face à l'envolée des prix.  
Si la popularité de Boris Johnson,
57 ans dont bientôt trois à
Downing Street, s'est effondrée
ces derniers mois, il a pour l'ins-
tant traversé la tempête, mettant
en avant son rôle moteur dans le
soutien occidental à l'Ukraine, et
se dit déterminé à rester au pou-
voir et mener la bataille des légis-
latives en 2024. 
Malgré la "mauvaise perfor-
mance" électorale des Tories, le
politologue Simon Usherwood,
de l'Open University, estime que
le Premier ministre n'est pas
menacé dans l'immédiat. "Ce
n'est un signal assez fort pour
convaincre de nombreux députés
qu'il est temps de se débarrasser
de Johnson", explique-t-il à
l'AFP.

Agences
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"Le peuple était partout, à
tel point qu’il devenait
invisible, mêlé aux arbres,
à la poussière, et son
seul mugissement flottait
jusqu’à moi ; pour la
première fois, je me
rendais compte que le
peuple peut faire peur".
PAR KAHINA HAMMOUDI

C es phrases sont reprises du magni-
fique roman Nedjma de Kateb
Yacine. Un roman, d’une grande

fébrilité et d’un immense apport histo-
rique, qu’il avait écrit dans les locaux du
célèbre journal Alger Républicain. Le
grand poète-dramaturge a été parmi les
grands témoins qui ont su laisser une
image indélébile de l’atrocité du colonia-
lisme. 
La grande Histoire de l’Algérie est celle
des hommes et des femmes, mais elle est
également celle des dates qui marque-
ront à jamais un grand tournant dans
notre pays. 77 ans après les évènements
de 8 Mai 1945, le peuple algérien, mal-
gré les générations passées, se souvient
encore de cette date. Comme si cela
s’était produit hier, le 8 Mai 1945 est
sans aucun doute l’une des révoltes
populaires qui a marqué à jamais les

esprits. 
Avec ces évènements, le peuple algérien
a découvert qu’il avait en lui une force
incommensurable et il a pris conscience
que la solidarité populaire peut faire plier
n’importe quel joug, colonial soit-il, ou
dictature. Pour preuve, dans la même
œuvre de Kateb Yacine, l’auteur écrit 
: "Et la foule se mit à mugir : attendre
quoi ! Le village est à nous, vous les
riches, vous couchez dans les lits des
Français. Et vous vous servez dans leurs
docks. Nous, on a un boisseau d’orge et
nos bêtes mangent tout. Nos frères de
Sétif se sont levés." En ce jour commé-
moratif, les souvenirs remontent à la sur-
face. De douloureux souvenirs qui
reviennent en mémoire. Tandis que le
monde entier fêtait dans l’allégresse la
défaite de l’Allemagne, les populations
algériennes vivaient une répression
féroce et sanguinaire de la soldatesque
coloniale, appuyée dans sa triste besogne
par les colons qui n’ont pas fait dans le
détail dans l’horreur.  
En ce jour du 8 Mai 1945, c’est jour de
marché à Sétif. Un marché bariolé
comme tout marché "indigène" où se
pressaient des centaines de personnes
des bourgades et hameaux environnants.
Une journée ensoleillée et particulière.
Un évènement bien particulier devait se
dérouler ce jour-là. Quelques jours aupa-
ravant, le Parti du peuple algérien (PPA)
et les Amis du manifeste et de la liberté
(AML), créé par Ferhat Abbas en mars
1944, avaient lancé un appel à une mani-
festation pacifique qui devait coïncider

avec la victoire des Alliés sur
l’Allemagne nazie. Il s’agissait d’organi-
ser une marche entre la mosquée de la
gare et le Monument aux morts pour y
déposer une gerbe de fleurs à la mémoire
des Algériens conscrits de force et qui
moururent durant la Seconde Guerre
mondiale sous l’uniforme de l’armée
française. Mais pour la population séti-
fienne, la procession devait être mise à
profit pour lancer un cri de liberté, pour
demander à la France de tenir sa pro-
messe, consignée dans l’additif au
Manifeste du peuple algérien approuvé
par le gouverneur général, Marcel
Peyrouton, prévoyant la création d’un
état algérien à la fin de la guerre et la
participation immédiate des représen-
tants musulmans au gouvernement de
l’Algérie. Il est tôt, en ce 8 Mai 1945. À
Sétif, la manifestation autorisée com-
mence à envahir les rues dès 8 h. 
Plus de 10.000 personnes, chantant
l’hymne nationaliste Min Djibalina défi-
lent avec des drapeaux des pays alliés
vainqueurs et des pancartes "Libérez
Messali", "Nous voulons être vos égaux"
ou "À bas le colonialisme". Ce fut
comme un appel à l’insurrection puisque
des dizaines, bientôt des centaines "d’in-
digènes" qui n’étaient là que parce que
c’était jour de marché rejoignent la
foule, faisant grossir le cortège qui com-
prendra, à l’amorce du boulevard
Georges-Clémenceau, entre 20.000 et
25.000 personnes, rapporte un témoin. À
8 h 45 surgissent des pancartes "Vive
l’Algérie libre et indépendante" et en tête

de la manifestation Aïssa Chéraga, chef
d’une patrouille de scouts musulmans,
arbore le drapeau algérien. Tout dérape
alors : devant le Café de France, le com-
missaire Olivieri tente de s’emparer du
drapeau, mais est jeté à terre. Des
Européens en marge de la manifestation,
assistant à la scène, se précipitent dans la
foule. Un jeune homme, Bouzid Saâl,
s’empare du drapeau algérien mais est
abattu par un policier. Un tir de révolver
qui allait donner le signal à une répres-
sion aussi sauvage qu’aveugle qui fera,
durant plusieurs jours, des dizaines de
milliers de morts, à Sétif, mais égale-
ment dans les localités et les dechras voi-
sines, à El-Eulma, à Aïn el-Kebira, à El-
Ouricia, puis à Kherrata et jusqu’à
Guelma. Ce coup de révolver était l’œu-
vre du commissaire Lucien Olivieri. La
balle atteindra mortellement Bouzid
Saâl, alors âgé de 22 ans, qui refusait
obstinément de baisser son étendard. Un
coup de feu aux grandes conséquences
car il signa le début de la répression,
donnant libre cours aux enfumages, aux
tueries aveugles et au basculement
d’Algériens vivants dans le vide, du haut
de la route longeant les gorges de
Kherrata. Même scénario à Guelma.
Selon des témoignages, la répression,
menée par l’armée et la milice
de Guelma, a été d’une incroyable vio-
lence : exécutions sommaires, massacres
de civils, bombardements de mechtas.
La mémoire algérienne, elle, retiendra le
chiffre de 45.000 morts.

K. H.

PAR CHAHINE ASTOUATI

En plein centre de la commune d’Oued-
Cheham, située à l’extrême est de
Guelma, sur les frontières administra-
tives avec la wilaya de Souk-Ahras, se
dresse une stèle commémorative des
massacres du 8 Mai 1945 pour rappeler,
77 ans après, les exactions perpétrées
contre les habitants de la région et qui
constituent un autre épisode noir du
registre macabre des crimes odieux com-
mis par le colonialisme français. 
Pour Salah Laâbidi Boumaâza, né en
1930 à mechta el-Messen, distance de 4
kilomètres de cette commune, ce monu-
ment évoque l'horreur et rappelle qu’à
cet endroit, furent exécutés et incendiés
le lundi 14 mai 1945 Bouteraâ Touhami,
El Hadi, Sassi et Azzaïzia Saddek, El-
Ayfa Khemassi, Metabtab Rahim et
Arbaoui Hocine. 
Aujourd’hui nonagénaire, Salah qui
avait 15 ans à l’époque, se souvient avec
précision de ces évènements qui avaient
débuté au douar Legroura, appelé actuel-
lement El-Messen, et l’arrivée depuis le
marché hebdomadaire de Hammam
n’Baïl (qui se tient les jeudis) des nou-
velles du soulèvement populaire de
Guelma et ses environs, le 8 Mai 1945. 
Selon son témoignage, tous les noms ins-
crits sur cette stèle commémorative sont
des jeunes de ce douar qui s’étaient ren-
dus à pied vers Oued- Cheham en scan-
dant des slogans en faveur de l’indépen-

dance avant de s'arrêter à la ferme du
colon François de Gaule qui avait pris la
fuite pour alerter les européens d’Oued-
Cheham, lesquels avaient aussitôt sorti
leurs armes pour éliminer tous les habi-
tants qu’ils rencontraient. 
Durant les jours qui ont suivi, soldats,
gendarmes, propriétaires terriens et
européens ont commis les pires exac-
tions contre les hommes, les femmes et
les enfants sans distinction et dont les
corps étaient jetés sur les bords des
routes, en plus d’incendier les maisons
de ceux qui étaient suspectés de s’oppo-
ser au colonialisme, ajoute Laâbidi, sou-
lignant que la maison de ses parents fut
incendiée ce qui les a poussés à fuir vers
la région de Henancha (wilaya de Souk-
Ahras).  L’horreur, a-t-il ajouté, est allée
encore plus loin avec le bombardement
de la région par l’aviation, le pillage sys-
tématique des troupeaux et les biens des
habitants, mais aussi l’arrestation de plu-
sieurs dizaines d’hommes de divers
douars qui furent condamnés par le tri-
bunal de Constantine à des peines allant
de 15 à 40 ans de prison. 
De son côté, Abdallah Tarbag, né en
1933, raconte que les habitants de la
région s’étaient regroupés au centre
d’Oued-Cheham pour exprimer leur
désir de liberté, assurant que les traces de
balles sont visibles aujourd’hui encore
sur le mur du siège de la municipalité,
témoignant de la violence avec laquelle
ces citoyens ont été réprimés et massa-

crés.  Ce même témoin se souvient
encore des visages des jeunes qui furent
exécutés à l’endroit même où se trouve
aujourd’hui la stèle commémorative
dressée à leur mémoire, avant d’incen-
dier leurs corps et les jeter au milieu des
eucalyptus près du village. L’armée fran-
çaise a procédé ensuite à des descentes
dans les douars de la région jusqu’à
Laâouaied et Dehouara, brûlant et pillant
les maisons et s’emparant des troupeaux
d’ovins, de bovins, de caprins et même
de chevaux et d'ânes. Les témoignages
recueillis affirment que les massacres
commis à Oued-Cheham, distante de 70
kilomètres de Guelma, ne constituent
qu’une partie des horreurs perpétrées par
le colonialisme français contre des civils
désarmés depuis la marche pacifique du
8 Mai 1945 organisée par des jeunes du
mouvement nationaliste, réclamant à
l’occupant d’honorer sa promesse d’ac-
corder à l’Algérie son indépendance. 
Les documents détenus par l’association
"8 Mai 1945", créée en 1995 pour lutter
contre l’oubli, indiquent que le bilan de
ces massacres dans la wilaya de Guelma
fait état de plus de 18.000 martyrs. 
Les habitants de la région se souviennent
toujours des sites de ces exactions, dont
le four à chaux Marcel Lavie à
Héliopolis, où des dizaines de corps
d’innocents exécutés de manière barbare
furent transportés dans des camions et
brûlés. 
Dans la commune d’Héliopolis, Kef el-

Boumba demeure un lieu tristement
célèbre de la barbarie française où des
dizaines d’Algériens furent abattus et
abandonnés aux animaux sauvages dans
des charniers. 
Selon des témoignages écrits, le site ren-
ferme quatre tranchées de 20 à 25 mètres
de long et dans chaque tranchée se trou-
vaient plus de 20 cadavres. 
Autre lieu sinistre, le petit pont de la
commune de Belkheir où une famille
entière, dont un enfant de 12 ans et une
maman qui était au sixième mois de
grossesse, fut décimée. 
Dans la commune de Boumahra Ahmed,
des civils furent exécutés et jetés dans
oued Seybouse, tandis que dans la
caserne du centre-ville de Guelma se
trouvent encore certaines parties de la
guillotine avec laquelle furent exécutés
les participants à la marche civile. 
D’autres hauts lieux de mémoire de ces
évènements sanglants se trouvent dans
les communes de Khezarra, Aïn- Larbi et
Oued-Cheham.  Les témoignages de sur-
vivants de ces massacres recueillis par
cette même association racontent l’hor-
reur de l’exécution de Zahra par les
milices des colons sanguinaires, dont le
corps fut découpé sous les regards de ses
frères Mohamed et Hafidh avant d’être
jetée dans un four à chaux, ainsi que la
crucifixion de Moumni jusqu’à la mort
sur un mur du siège de la gendarmerie
française de Guelma.

C. A. 

8 MAI 1945

Un crime contre l’humanité
toujours impuni

MASSACRE D’OUED-CHEHAM

Un autre épisode des crimes coloniaux français



MIDI LIBRE
N° 4500 | Dimanche 8 mai 202214

JM-ORAN 2022 

La 19e édition sera une réussite
pour Oran et pour l’Algérie

Le deuxième vice-président
du Comité international des
jeux méditerranéens (CIJM),
Bernard Amsalem, s’est
félicité, vendredi, de
l’excellence du travail
accompli par la comité
d’organisation de la 19e édition
des JM, prévue dans
quelques semaines,
soulignant que cet événement
"sera une réussite pour Oran
et l’Algérie toute entière".

"N ous sommes plus optimistes
que par le passé. Les
choses ont évolué dans le

sens positif ces dernières semaines.
Nous estimons que cette 19ème édi-
tion se déroulera dans de bonnes
conditions et sera une réussite pour
Oran et l’Algérie toute entière", a
déclaré Bernard Amsalam, lors d’une
conférence conjointe à l’issue des ren-
contres de coordination entre le cIJM
et le cOJM, ces derniers jours à Oran.
Dans ce sens, le vice-président du
cIJM a relevé que toutes les infra-
structures réalisées ou réhabilitées
sont prêtes à abriter les différentes
épreuves et qu’il ne reste que quelques
équipements restants à installer dans
les prochains jours. Il a également
signalé que "les athlètes seront
accueillis dans les meilleures condi-
tions au village olympique et seront
entre 4.000 et 4.500 sportifs selon les
estimations des comités olympiques
nationaux".
Par ailleurs, M. Assalam s’est félicité
des facilités accorder par l’Algérie au
sujet des visas, signalant que les
"sportifs et leurs accompagnateurs
recevront, à leur arrivée aux aéro-
ports d’Alger et d’Oran, leurs cartes
d’accréditation qui fera foi de visa".
Le 2e vice-président du cIJM a égale-
ment relevé "une nette amélioration

du site web ce qui a permis d’apporter
toutes les informations requises aux
comités olympiques méditerranéens
des pays participants à l’édition
d’Oran". concernant les cérémonies
d’ouverture et de clôture de cette
messe méditerranéenne, Bernard
Amsalem a précisé que les proposi-
tions ont été validées. "Salim Dada a
accompli un travail de professionnel.
Le spectacle sera formidable", a-t-il
estimé, tout en signalant qu’un pro-
gramme culturel et artistique sera pro-
posé par des artistes algériens tout le
long de cette édition et reflètera la cul-
ture algérienne dans tous ses aspects
et dimensions.
Le même responsable a signalé que
pour certaines disciplines sportives,
les résultats de l’édition d’Oran seront
qualificatifs aux futurs championnats
du monde et jeux olympiques.
De son côté, le commissaire des JM-
Oran 2022, Mohamed-Aziz Derouaz,
a relevé la satisfaction du cIJM au
sujet des préparatifs de cette édition
"ce qui constitue pour nous un soutien
moral", a-t-il déclaré, annonçant que

la dernière visite des membres du
cIJM est programmé du 28 au 31 mai
prochain.
concernant les "Test-Events", le
même responsable a fait état du dérou-
lement de la rencontre officielle oppo-
sant l’EN de football à celle de
l’Ouganda au nouveau stade olym-
pique d’Oran. Il a également signalé
l’organisation d’un tournoi de football
féminin par la Faf auquel prendront
part l’Algérie, l’Italie, la Tunisie et la
Turquie. Mohamed Aziz Derouaz a
évoqué l’annulation de la coupe
d’Afrique de handball, prévue parral-
lèlement aux JM 2022.
"L’intervention du CIJM a été fort
auprès de la FIHB et de la CAHB
pour reporter ce championnat", a-t-il
souligné. La commission de coordina-
tion relevant du cIJM a entamé, mer-
credi, une visite de travail à Oran pour
examiner les dernières préparatifs de
cette 19e édition des JM, prévue du 25
juin au 6 juillet prochain. Des réu-
nions avec les douze commissions
relevant du cOJM ont été tenues à
cette occasion.

SPORT SCOLAIRE

Une commission mixte
pour la relance 

Le ministre de l'éducation nationale,
Abdelhakim Belabed, a révélé, mer-
credi, "la création d'une commission
mixte en coordination avec le minis-
tère de la Jeunesse et des Sports, char-
gée de "la relance du sport scolaire
notamment au cycle primaire".
Le ministère de l'éducation "s'attèle à
concrétiser le projet de relance du
sport scolaire en vue de promouvoir
l'éducation physique et sportive en
milieu scolaire notamment au cycle
primaire", a affirmé M. Belabed, lors
d'une réunion tenu au siège de son
département avec le ministre de la

Jeunesse et des Sports, Abderezzak
Sebgag. "La commission interministé-
rielle qui sera installée dimanche pro-
chain se chargera de la réalisation de
ce projet stratégique qui permettra
surtout de dénicher les talents sportifs
à un âge précoce pour les mettre au
service du sport scolaire et d'élite", a
précisé M. Belabed. Il a rappelé, à ce
propos, que ce dossier fait partie des
engagements du président de la
République, Abdelmadjid Tebboune,
du plan d'action du gouvernement
ainsi que des feuilles de routes des
deux départements ministériels. Le

concept en question "sera adopté
aussi" au cycle secondaire à travers le
lycée sportif dans l'objectif de mettre
en place un système sportif en milieu
scolaire avec l'accompagnement du
ministère de la Jeunesse et des Sports.
Pour sa part, Sebgag a assuré que son
département s'emploie à la concrétisa-
tion de ce programme en application
des engagements du chef de l'état
visant "la relance du sport scolaire",
assurant que le projet arrive "à sa der-
nière étape et qu'il devrait entrer en
vigueur dès la prochaine année sco-
laire".

JUDO
Partenariat entre la

Fédération algérienne
et son homologue

française 

La Fédération algérienne de
judo (FAJ) a annoncé vendredi
la signature d'une convention
de partenariat avec son homo-
logue française portant essen-
tiellement sur la formation de
nouveaux techniciens ainsi que
la préparation des équipes
nationales.
"Cette convention de partena-
riat a été signée jeudi, par les
présidents des deux instances,
à savoir: Yacine Silini, côté
algérien et Stéphane Nomis,
côté français. Elle sera en
vigueur jusqu'à la fin de l'ac-
tuel mandat olympique, soit
jusqu'en 2024", a indiqué la
FAJ dans un bref communiqué,
diffusé sur son site officiel.
concernant les techniciens, la
convention porte essentielle-
ment sur la formation de nou-
veaux entraîneurs, mais aussi
"des préparateurs physiques",
alors que chez les athlètes, "la
formation concernera beau-
coup plus la formule kata", a-t-
on encore précisé de même
source. Pendant leur réunion,
qui a duré plus de trois heures,
Silini et Nomis ont évoqué
d'autres aspects de collabora-
tion, notamment, "des stages
bloqués et des échanges" entre
les deux fédérations.
Quoique, bien avant la signa-
ture de cette convention, la
sélection algérienne seniors
(messieurs et dames) avait déjà
bénéficié d'un stage de prépara-
tion en France, et qui est tou-
jours en cours à Paris.
ce stage en commun avec son
homologue française qui se
poursuivra jusqu'au 15 mai,
s'inscrit en prévision des
importantes échéances interna-
tionales à venir, dont les
championnats d'Afrique (26-
29 mai à Oran) et les Jeux
méditerranéens (25 juin-69
juillet-2022), également dans la
même ville.
Le staff technique de la sélec-
tion masculine est conduit par
les entraîneurs Ahmed Moussa
et Sofiane Bouyakoub, alors
que l'équipe féminine est diri-
gée par Nabil Benhiziya et
Kahina Saïdi.

SPORTS

Tout porte à croire que les
relations algéro-françaises
sont à l’orée d’une nouvelle
ère. L’on s’achemine de go
vers une nouvelle phase dans
les relations entre les deux
pays. 

PAR KAMEL HAMED

U ne phase qui contraste avec les
périodes de crises et les tumultes
qui ont presque été le lot de ces

relations entre les deux parties comme
cela a été le cas il y a tout juste quelques
mois de cela. En effet, en quelques jours
seulement deux faits majeurs sont venus
étayer ces prévisions optimistes quant à
l’avenir des relations entre Alger et Paris :
le message de félicitations adressé par le
président de la République Abdelmadjid
Tebboune a son homologue français,
Emmanuel Macron, après réélection pour
un second mandat ainsi que la dernière
communication téléphonique entre les
deux Présidents. Deux faits qui laissent
clairement présager que les deux pays
semblent résolument décidés à tourner la
page des tensions, des crises et des malen-
tendus. Au vu du contenu tant du message
de félicitations de Tebboune que de la
teneur de la communication téléphonique,
les observateurs sont presque catégo-
riques s’agissant de la volonté des deux
hommes de tourner la page du passé pour
mieux entrevoir celle de l’avenir"… le
Président français a remercié le président
de la République pour son aimable atten-
tion et ses nobles sentiments", a indiqué le
communiqué de la présidence de la Répu-
blique. Macron fait référence au message
de félicitations que lui a adressé le Prési-
dent Tebboune. La communication télé-
phonique, qui a eu lieu jeudi, a permis aux

deux Présidents de "passer en revue les
relations bilatérales et les moyens de les
développer dans nombre de domaines au
mieux des intérêts des deux peuples, ainsi
que des questions régionales et interna-
tionales d'intérêt commun", a ajouté le
communiqué. Selon le communiqué de
l’Elysée les deux Présidents ont évoqué
plusieurs dossiers internationaux, notam-
ment la situation au Mali et la guerre en
Ukraine et ont "réaffirmé leur volonté de
poursuivre la dynamique positive dans la
relation bilatérale entre la France et
l’Algérie". Une "dynamique positive" qui
s’est curieusement enclenchée suite à la
grave crise survenue dans les relations
entre les deux pays l’automne dernier
lorsque les propos malveillants du Prési-
dent français sur l’Algérie, son histoire et
son système politique ont irrité au plus
haut point Alger qui a été amené, en guise
de réaction, rappelé son ambassadeur
accrédité en France pour "consultations".
Le diplomate algérien n’a rejoint son
poste que trois  mois après et ce ; suite  au
changement de ton de Paris opéré par la

France répondant ainsi favorablement aux
vœux souhaités par Alger pour normaliser
les relations. Et depuis cette crise les res-
ponsables des deux pays prennent soin
d’éviter les propos qui pourraient fâcher
les uns et les autres leur substituant les
déclarations  sur les bonnes relations entre
les deux parties et leurs intentions d’aller
de l’avant pour les densifier et les confor-
ter comme jamais auparavant. "Qu’il
s’agisse de mémoire, de relations
humaines, de consultations politiques ou
de projections stratégiques, de coopéra-
tion économique et d’interactions dans
toutes les sphères de travail en commun,
la vision rénovée, pleinement respec-
tueuse des souverainetés et de l’équilibre
des intérêts, que nous partageons, a le
potentiel d’ouvrir à nos deux pays de
vastes horizons d’amitié, de convivialité
harmonieuse et de complémentarité
mutuellement avantageuses", à a indiqué
le Président Tebboune dans son message
de félicitations à Macron. 

K. H.

PAR RAHIMA RAHMOUNI

Sept décrets exécutifs relatifs à la créa-
tion, fonctionnement et statuts des struc-
tures affiliées à la Grande mosquée
d’Alger (Djamâa el-Djazaïr), ont été
publiés dans le dernier numéro du Journal
officiel. 
Il s’agit des décrets exécutifs relatifs à la
création de son conseil scientifique et
fixant son organisation et son fonctionne-
ment, de l’école nationale supérieure des
sciences islamiques (dar el-coran), du
centre de recherche en sciences reli-
gieuses et dialogue des civilisations, de sa
bibliothèque et son statut et d’un musée
de la civilisation islamique en Algérie. 
Il s’agit également du décret exécutif
modifiant le statut de l’agence nationale
de réalisation et de gestion de Djamaâ el-
Djazaïr et du décret exécutif fixant le sta-
tut de l’espace de la mosquée. 
Ainsi, le décret exécutif 22-160 portant
création du conseil scientifique de
Djamaâ El Djazaïr et fixant son organisa-
tion et son fonctionnement, stipule que ce
conseil est chargé notamment de diffuser

"le rayonnement religieux et scientifique
de Djamaâ el-Djazair à l’échelle natio-
nale et internationale et ce, en mettant en
exergue la spécificité religieuse de la
société algérienne".  
Le décret exécutif 22-161 modifiant le
statut de l’agence nationale de réalisation
et de gestion de Djamaâ el-Djazaïr, pré-
cise que son appellation est changée en
"établissement de gestion de Djamaâ el-
Djazaïr". 
Il est chargé notamment d’assurer la
maintenance des infrastructures, équipe-
ments et structures relevant de Djamaâ el-
Djazaïr, ainsi que sa fonctionnalité, son
entretien et la préservation de toutes ses
structures et dépendances. 
Le décret exécutif 22-162 portant créa-
tion de Dar el-coran, stipule que ladite
école est "chargée d’assurer, entre autres,
une formation spécialisée de haut niveau
au profit des diplômés des établissements
de formation et d’enseignement supé-
rieurs et la formation des cadres qualifiés
dans le domaine des sciences humaines et
sociales". 
Par ailleurs, le décret exécutif 22-163

porte sur la création du centre de
recherche en sciences religieuses et dia-
logue des civilisations. ce dernier est
chargé, entre autres, de réaliser les pro-
grammes de la recherche scientifique et
des études relatifs, notamment à la pro-
motion des valeurs de modération et de
juste milieu, au développement des
valeurs de tolérance, à l’instauration du
référent religieux national et de la renais-
sance du patrimoine religieux et à la pro-
motion du dialogue interreligieux. 
Pour ce qui est du décret exécutif 22-164
portant création de la bibliothèque de
Djamaâ el-Djazaïr et fixant son statut, il
indique que celle-ci est "chargée notam-
ment de constituer des groupes de sources
d’informations dans les divers domaines
de la connaissance humaine à l’instar des
sciences islamiques". 
La bibliothèque est chargée aussi de créer
un laboratoire de restauration des manus-
crits, d’établir des relations de coopéra-
tion et d’échanges avec les établissements
culturels et scientifiques similaires à
l’échelle nationale et internationale. 
Le décret exécutif 22-165 du portant

création du musée de la civilisation isla-
mique en Algérie note que ce dernier,
placé sous la tutelle du ministre chargé
des Affaires religieuses et des wakfs,
"illustre la civilisation islamique en
Algérie, notamment les étapes historiques
qui ont forgé le référent religieux natio-
nal, le patrimoine cultuel et culturel et
nos traditions authentiques, l’architec-
ture et les arts islamiques, l’histoire de
l’écriture et la publication du Saint
Coran".  Le musée expose au public,
selon l’article 5, les "fonds historiques
muséographiques conservés, les docu-
ments, les images, les enregistrements, les
films et tout ce qui se rapporte à la civili-
sation islamique et à la pratique reli-
gieuse authentique en Algérie".
Enfin, le décret exécutif 22-166 fixant le
statut de l’espace de Djamaâ el-Djazaïr
indique que ledit espace est un espace
"spirituel et religieux" qui comprend la
salle de prière et ses dépendances et est
placé sous la supervision directe du
ministre des Affaires religieuses et des
wakfs.

R. R.
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Tebboune et Macron tracent
la nouvelle voie

GRANDE MOSQUÉE D’ALGER

Sept nouveaux décrets exécutifs parus au JO

DIALOGUE INTERRELIGIEUX  
L'Algérie prend part 

au Forum international  
L'Algérie, représentée par le prési-
dent du Haut-conseil islamique
(HcI), Bouabdallah Ghlamallah,
prendra part au Forum international
sur le dialogue interreligieux, qui
sera organisé mercredi prochain à
Riyadh en Arabie saoudite par la
Ligue islamique mondiale (LIM). 
Le secrétaire général de la Ligue
islamique mondiale a envoyé une
invitation au président du HcI pour
participer aux travaux du forum inti-
tulé "valeurs communes aux reli-
gions", qui se tiendra à Riyadh le 11
mai courant, précise le communi-
qué. 
Le président du HcI aura une inter-
vention à l'occasion pour présenter
"le modèle algérien dans le renfor-
cement de la coopération et l'ensei-
gnement ainsi que les efforts des
oulémas de la Oumma pour plaider
la paix, le rapprochement et l'en-
tente entre les religions", conclut la
source.

CONSEIL DES MINISTRES
Tebboune présidera

aujourd’hui la réunion
Le président de la République,
Abdelmadjid Tebboune, chef
suprême des Forces armées, minis-
tre de la Défense nationale, prési-
dera aujourd’hui dimanche une
"réunion du Conseil des ministres,
consacrée à l’examen de projets de
loi et à des exposés concernant plu-
sieurs secteurs", a indiqué hier un
communiqué de la présidence de la
République. 
Il s’agit notamment du projet de la
nouvelle loi relative à l’investisse-
ment, du projet de loi relative aux
conditions d’exercice des activités
commerciales en sus de deux expo-
sés relatifs au suivi du projet du
gisement de fer de Ghara-Djebilet et
du dossier des nouvelles wilayas.

R. N.  
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réseaux d’aide à
l’émigration

clandestine déman-
telés à Oran.

2 3 5
morts dans deux
accidents de la
route durant la

journée de l’Aïd.

stations de dessale-
ment d'eau de mer
réalisées à l’échelle

nationale.
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"Nous attendons beaucoup de la presse nationale,
notamment en cette conjoncture où l'Algérie est la
cible de nombreuses attaques cybernétiques par des
pays qui mobilisent des fonds colossaux pour s'en

prendre au pays." 

MOHAMED BOUSLIMANI

Accostage d’un navire de gros tonnage
au nouveau quai de Bethioua

Le laboratoire de chimie et sciences de l’environnement de
l’université Tahri-Mohamed de Béchar a obtenu un brevet
d’invention de charbon actif à partir de noyaux de dattes
auprès de l’Institut national algérien de la propriété industrielle
(Inapi). Ce brevet porte sur la mise au point, par des chercheurs
du laboratoire, d’un nouveau charbon actif à partir de noyaux
de dattes, cela grâce à une activation à la vapeur d’eau sans uti-
lisation de produits chimiques. Ce genre de charbon, qui a une
porosité très développée qui lui attribue des valeurs certaines
pour une utilisation dans beaucoup de domaines, est supérieur
aux autres charbons actifs commercialisés et peut être utilisé
pour améliorer la qualité des eaux en général et des eaux des-
tinées à la préparation de lait et de boissons rafraîchissantes, de
même que pour la purification et le stockage des gaz.
L’obtention de ce brevet auprès de l’Inapi témoigne des efforts
et de l’ingéniosité des équipes de recherches scientifiques du
laboratoire précité, qui poursuivent actuellement d’autres
recherches sur plusieurs innovations et produits.  

Le nouveau quai de Bethioua, relevant du port d’Arzew, a
connu l’accostage jeudi dernier d’un navire minéralier de gros
tonnage. Il s’agit du deuxième accostage d’un navire de gros
tonnage depuis l’entrée en fonction de ce quai, mis en service
en juin 2021 et destiné à recevoir des navires minéraliers hors
hydrocarbures, a expliqué à l’APS le directeur de l'EPA,
Kaïdari Bensalem, estimant que la réalisation de cette infra-
structure est d’un grand apport pour toute la région Ouest et
Sud-Ouest, notamment avec la perspective de l’exploitation
du gisement de Ghar-Djebilat, à Tindouf. Le quai minéralier
de Bethioua servira de point d’exportation du minerai de fer
de Ghar-Djebilat. Concernant l’accostage de ce deuxième
navire en provenance du Canada, le directeur de l’EPA a fait
savoir qu’il s’agit d’un gros porteur minéralier de 295 mètres
de long et de 45 m de large et d’une capacité de 165.000
tonnes. L’opération de déchargement a débuté en fin de jour-
née de jeudi et se poursuivra jusqu’à dimanche. Le quai miné-
ralier de Bethioua est censé générer, dans l'immédiat, un tra-
fic de 6 millions de tonnes par an à l’import. 

Au moins 4.732 oiseaux aquatiques migrateurs représentant
44 espèces ont été observés depuis le début de l’année en

cours au niveau des zones humides et plans d’eau de la
région du Tassili. La plupart de ces oiseaux migrateurs ont
été observés au niveau des exutoires des stations d’épuration
de Djanet et Illizi, ainsi que des zones humides telles que
Ikenouine, Ifertine, Ifni, Tamadjert, Imehrou et Oued-
Djerrat. Les espèces avifaunes aquatiques et migratrices éli-
sent domicile dans la région pour nidifier en période hiver-
nale, avant de poursuivre leur migration vers le sud du
continent. La région du Tassili constitue, grâce à sa riche
biodiversité, une zone de prédilection pour diverses espèces
d’oiseaux migrateurs, mais aussi pour des espèces séden-
taires. Les services de la conservation des forêts s’attèlent
pour cela à valoriser et préserver la biodiversité de la région,
notamment les espèces avifaunes rares et protégées. Ces
actions interviennent à travers l’intensification de la surveil-
lance des zones humides et des plans d’eau fréquentés par
les volatiles et autres animaux sauvages.

4.732 oiseaux migrateurs observés dans la région
du Tassili en 2022

Brevet d’invention d’un charbon actif
à base de noyaux de dattes Un enfant 

de 4 ans pique 
la voiture de sa
mère pour aller
se... promener

La police d’Utrecht, aux
Pays-Bas,  a pris en

charge un enfant de 4
ans qui avait décidé de
partir en balade… au

volant de la voiture de sa
mère. 

Les forces de l’ordre ont
été alertées par des pas-
sants qui avaient aperçu
un petit garçon, errant
seul dans les rues, en

pyjama et pieds nus. Les
policiers ont également
constaté qu’un véhicule

avait été abandonné
après avoir heurté deux

autres voitures. 
L’escapade du jeune

pilote s’est terminée heu-
reusement sans trop de
dommages. Les parents

ont été sermonnés et
invités à mieux cacher
leurs clés de voiture.  

Être payé pour
tester un club

de... vacances !
Etre payé pour passer
une semaine dans un
club de vacances, ça

vous tente ? C’est ce que
propose Belambra cet
été. Le célèbre groupe
promet des - CDD de
rêve - pour tester ses

clubs phares fraîchement
rénovés. 

La société a en effet
investi plus de 30 mil-

lions d’euros cette année
pour moderniser ses
sites. Chacun de ses

clubs accueillera deux
candidats. Ces derniers
pourront même venir
accompagné de trois

proches. 
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LA VÉRITÉ SI JE
MENS !

Les affaires ne vont pas bien pour Eddie et

Yvan, complices du Sentier. Menacés par la fail-

lite, ils décident de se recycler en vendant leurs

vêtements dans la grande distribution. D'abord

fort mal reçus, ils tombent bientôt sous la coupe

de Vierhouten, le responsable des achats de la

chaîne d'hypermarchés Eurodiscount, qui pro-

fite de la situation pour les exploiter. Pendant ce

temps, leur ami Patrick se désespère en voyant

son cousin Serge s'enliser dans la médiocrité

de son emploi de coursier.

21h00
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L'HÉRITIER

Magnat de la presse et de l'industrie, Hugo

Cordell perd la vie dans l'explosion de son jet

privé. Bart, son fils et unique héritier, quitte alors

New York, pour venir assister à son enterre-

ment. Il est attendu à sa descente d'avion par

les membres dirigeants du journal, dont il est

devenu le patron, et une équipe de télévision

qui prépare une émission sur lui. Très vite, Bart

prend la situation en main. Il dirige son premier

conseil restreint dans le train qui le conduit à

Lyon, où l'attend le conseil d'administration. 

21h00

DOULEUR ET GLOIRE

Salvador Mallo, un réalisateur tourmenté, est

confronté aux souvenirs de sa jeunesse à la

suite d'une série de retrouvailles, avec des

anciens amants, des acteurs avec lesquels il a

travaillé. De ses premiers amours à la difficulté

de créer, il se retrouvera submergé par les frag-

ments de son existence...

21h00

MANON

Dans la cour d'une auberge à Amiens. Des

hommes et des comédiennes festoient. Des

voyageurs descendent de la malle-poste.

Parmi eux, Lescaut, chargé d'accompagner

sa jeune cousine Manon au couvent. Arrive

le chevalier Des Grieux, qui tombe immédia-

tement amoureux de Manon. Tous deux

s'enfuient à Paris, où ils vont s'installer. Des

Grieux envoie une lettre à son père, lui

demandant l'autorisation d'épouser Manon,

sans savoir que celui-ci a décidé de le faire

enlever le soir même, réprouvant la vie qu'il

mène...

21h00

ZONE INTERDITE

Après deux ans d'absence, c'est le retour de la

Foire de Paris. 1250 exposants investissent la

porte de Versailles. L'édition 2022 est largement

dédiée à la maison. Entre envie de bien-être ou

besoin de s'organiser pour le télétravail, les

Français souhaitent un intérieur plus confortable.

21h00

DOCTOR STRANGE

Brillant neurochirurgien, avide d'argent et peu

soucieux de déontologie médicale, Stephen

Strange a été victime d'un accident de la route.

Ses deux mains sont tellement abîmées qu'il ne

peut plus exercer son métier. Alors qu'il a tenté

toutes les opérations pour retrouver sa dexté-

rité, c'est un homme fini. Il se rend dans

l'Himalaya à la rencontre d'un guérisseur sur-

nommé l'Ancien. C'est en fait un maître des

sciences occultes, qui l'initie aux arts mys-

tiques. Transformé et regrettant ses erreurs

passées, il décide de lutter contre les forces du

mal. Il apprend ainsi à se déplacer dans diffé-

rentes dimensions et à manipuler le temps...

21h00

DE GAULLE

En 1940, le général De Gaulle milite pour la

poursuite de la guerre depuis l’empire tandis

que le Maréchal Pétain intrigue pour signer la

paix avec Hitler et abattre la république. A

Londres, Charles de Gaulle lance l’appel du 18

juin, l’acte fondateur de la résistance.

21h00

VIENNA BLOOD 

Vienne, 1907. Le docteur Max Liebermann,

jeune psychanalyste, a ouvert un cabinet en

ville, mais les préjugés contre cette nouvelle

branche de la médecine restent tenaces. Son

ami, l'inspecteur Oskar Rheinhardt, n'hésite

pourtant pas à faire de nouveau appel à lui pour

plonger dans la psychologie des meurtriers et

de leurs victimes afin de résoudre des crimes

particulièrement mystérieux. Episode 1 Une

Comtesse hongroise venue soigner sa mélan-

colie à Vienne est retrouvée noyée dans sa bai-

gnoire. Tous les regards se tournent alors vers

le Dr Liebermann, son psychanalyste.

21h00
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L e feuilleton de l’affaire Gassama
touche à sa fin. Plus d’un mois après
le recours déposé par la Fédération

algérienne de football (Faf) contre l’arbi-
trage du match Algérie-Cameroun, le ver-
dict de la Fifa est tombé. 
Le 29 mars dernier à Blida, les Verts
d’Algérie avaient été battus (1-2) par les
Lions indomptables du Cameroun en bar-
rage retour du Mondial 2022. 
L’équipe nationale ne verra pas le Qatar.
Dès la fin du match, les supporters algé-
riens ont dénoncé l’arbitrage du Gambien
Bakary Gassama, coupables à leurs yeux
d’erreurs qui ont faussé le résultat de la
rencontre. 
Deux jours après, le jeudi 31 mars, le pré-
sident de la Fédération algérienne de foot-
ball (Faf), Amara-Charaf-Eddine annon-

çait le dépôt d’un recours contre l’arbi-
trage de ce match auprès de la Fifa. 
Pour l’instance fédérale algérienne,
Bakary Gassama par ses erreurs, a
"faussé" le résultat de la rencontre. Elle
avait qualifié l’arbitrage du match
Algérie-Cameroun de "scandaleux". 
Depuis, les supporters algériens ont mené
une campagne soutenue et parfois viru-
lente sur les réseaux sociaux dans le but
d’obtenir gain de cause et faire rejouer le
match. Deux rassemblements de protesta-
tion ont même été organisés par des
Algériens devant le siège de la Fifa à
Zurich. 
La polémique sur l’affaire Gassama a pris
de graves proportions suite aux déclara-
tions de Djamel Belmadi sur sa rencontre
avec l’arbitre gambien à l’aéroport
d’Alger, où il a croisé dans le salon d’hon-
neur le lendemain du match, en train de
prendre tranquillement un café avec un
millefeuille. Un journal camerounais est
allé jusqu’à qualifier Belmadi de "terro-
riste", avant de présenter ses excuses. 
Plus d’un mois après l’éclatement de cette
affaire qui a terminé davantage l’image de

l’arbitrage et du football africains, la Faf a
publié tard dans la nuit de vendredi à
samedi la réponse de la Fifa. L’instance
fédérale du football algérien a indiqué
avoir reçu cette réponse ce vendredi 6
mai. "Nous regrettons que, selon votre
appréciation, les décisions des arbitres
aient pu influer négativement sur le cours
de la rencontre", a écrit d’emblée la Fifa à
la Faf.
L’instance du football mondial a ajouté : «
Nous avons pris bonne note des éléments
de votre courrier et nous pouvons d’ores
et déjà vous garantir que l’ensemble des
incidents survenus pendant le match ont
été examinés avec soin par les deux arbi-
tres "vidéo, conformément aux lois du jeu
et au protocole d’assistance vidéo à l’ar-
bitrage". Comprendre que les arbitres du
VAR ont accompli leur tâche normale-
ment. En clair, le match Algérie-
Cameroun ne sera pas rejoué. 
Après cette réponse, la Fédération algé-
rienne de football n’a pas dit si elle comp-
tait saisir le Tribunal arbitral du sport
(TAS), comme elle a menacé de le faire en
cas de rejet de son recours par la Fifa.

La saison estivale approche à grands pas
et les Algériens guettent déjà les bons
plans pour préparer leurs vacances a
l’étranger ou rentrer au pays. La compa-
gnie aérienne Volotea avait repéré cette
occasion et proposé une promotion qui a
été de courte durée.  La compagnie espa-
gnole avait proposé des vols France-
Algérie à des prix plus qu’attrayants. En
effet, pour aller à Alger depuis Bordeaux
il ne fallait débourser que 43 euros, et
pour se diriger vers Oran ou Constantine
depuis Marseille les billets étaient affi-
chés à 39 euros pour les allers simples. 
Malheureusement, cette offre a été limitée
dans le temps, et après écoulement des
billets les tarifs sont repartis à la hausse

pour atteindre des tarifs toujours aussi
excessifs pour des vols en mai ou en juin.
Le prix le plus bas est affiché à 253 euros
pour aller en Algérie et peut atteindre les
700 euros comme le vol Bordeaux – Alger
affiché à 716 euros le 9 mai 2022. En ce
qui concerne les deux autres villes opérant
vers l’Algérie avec cette compagnie, les
tarifs restent tout aussi élevés. Par exem-
ple, le vol le moins cher disponible depuis
Marseille vers Oran est de 352 euros
contre des billets entre 172 et 609 euros
pour un vol Marseille – Oran. 
En plus du manque de disponibilité des
vols, la compagnie française Air France
propose elle aussi des billets à des tarifs
assez onéreux tout le long du mois de mai.

En effet, pour un vol Paris – Alger, il faut
compter au moins 603 euros pour un aller-
retour sans bagage et 643 euros avec
bagage.  En ce qui concerne Transavia ou
ASL Airlines, considérées comme plus
accessibles en termes de tarifs car « low
cost », la situation n’est pas plus avanta-
geuse pour les voyageurs. En effet,
Transavia affiche des billets aller-retour
entre Paris et Alger à partir de 314 euros
alors que la compagnie ASL Airlines les
affiche à 356 euros en moins. 
Pour visiter l’Algérie, la diaspora se trou-
vant en France devra donc débourser dans
tous les cas des sommes assez élevées au
vu des tarifs affichés par les diverses com-
pagnies aériennes.

Quotidien national d'information

N° 4500 | Dimanche 8 mai 2022

Horaires des prières pour Alger et ses environsHoraires des prières pour Alger et ses environs

Fadjr 04:07

Dohr 12:44

Asr 16:32

Maghreb 19:45
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AFFAIRE GASSAMA

LA RÉPONSE DE LA FIFA
À LA FAF

VOLS FRANCE – ALGÉRIE

LES PRIX DES BILLETS 
EN HAUSSE AU MOIS DE MAI

ORAN
147 exposants

attendus 
au Simem

147 exposants prendront part à la 24e
édition du Salon international du mobi-
lier hospitalier et de l’équipement médi-
cal (Simem), qui se tiendra au Centre des
conventions d’Oran (CCO) du 11 au 14
mai en cours. 
Le salon devra regrouper 147 exposants
qui présenteront les équipements et les
produits de 442 firmes de 27 pays, a
indiqué la directrice de l’agence organi-
satrice "Eventia", Yasmine Chaouche,
lors d’une conférence de presse dédiée à
la présentation de cette nouvelle édition. 
Contrairement à la précédente édition
qui n’a pas enregistré la participation
d’exposants étrangers à cause la pandé-
mie Covid-19, cette édition verra la par-
ticipation de 27 pays étrangers dont la
France, la Turquie, l’Inde et la Chine. 
Il s’agit d’un salon qui regroupe des
exposants qui proposent les nouveautés
en matière d'imagerie médicale, d'équi-
pements et produits de laboratoire,
d'équipements et de produits de dentiste-
rie, de dispositifs médicaux variés, d'or-
thopédie, de mobilier hospitalier, d'hy-
giène sanitaire, ainsi que des logiciels
spécialisés et divers services dédiés à la
santé.  "L'encouragement de la produc-
tion nationale constitue toujours un
objectif majeur pour le salon", souligne-
t-on dans la fiche de présentation de
l’évènement, ajoutant que "le visiteur
pourra apprécier l'évolution qualitative
des équipements et des produits de la
jeune industrie médicale algérienne et
s'en inspirer pour son éventuel projet
d'investissement dans un des multiples
créneaux à très forte valeur ajoutée". 
Un riche programme scientifique est
programmé en marge du salon, avec pas
moins de 50 communications orales et
38 communications affichées, ainsi que
4 ateliers de formation dans l'imagerie
médicale. 
Le Simem vise, selon ses organisateurs,
à présenter une large variété de produits
et d’équipements médicaux, en prove-
nance de multiples pays, faire connaître
la production nationale et encourager les
investissements dans ce créneau.

M’SILA
Des sachets 

de lait jetés dans 
la nature

La tension sur le lait en sachet est tou-
jours persistante, et les tentatives de
résorber la crise qui touche la disponibi-
lité de ce produit de large consommation
se sont avérées vaines. 
Les files d’attente devant les points de
vente se font toujours aussi denses, cela
au moment où les interrogations sur la
persistance de cette crise ne trouvent pas
de réponses.  Dans ce contexte, des
dizaines de sachets de lait pasteurisé se
sont retrouvés dans la nature. 
Ainsi, l’Association de protection du
consommateur (Apoce) s’est fait l’écho
d’une vidéo tournée à Sidi-Aïssa, dans la
wilaya de M’sila, où l’on voit des quan-
tités importantes de lait en sachets jetées
aux abords d’une route. 
"Voilà ce que devient le sachet de lait sur
lequel vous vous battez", dit un homme
qui montre l’étendue du gâchis avec des
dizaines de sachets jetés sur un terrain
vague. L’homme montre que le lait est
frais et dénonce le comportement des
commerçants. 

FEMMES ENTREPRENEURES 
AUX ÉMIRATS

PLUIES MEURTRIÈRES

DEUX
ALGÉRIENNES

DANS LE TOP 30

DEUX MORTS 
À TIARET ET 

À TIZI-OUZOU
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